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La météo 
Aujourd'hui: Ensoleille 
avec passages nuageux 

Minimum 15° Maximum 24° 

Demain: Beau 
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Hors de la f o n e mét ropo l i ta ine ai r e n t s 

Ailleurs au Quebec 50 r en ts • Iles de La Madeleine 9C r en ts 3 3 

Aujourd'hui 

Tim Raines a cogne un triple de 
deux points au debut de la 13e 
manche et la Nationale a blanchi 
I Américaine 2 a 0. dans le match 
des étoiles du baseball majeur. 

A4 CSN 

Le juge Maurice Langlois a decide 
que les preuves sont suffisantes 
pour que I un des quatre perma­
nents, Cerard Theriault, subisse un 
procès sous six chefs d accusation. 

4 MUSEE DES 
BEAUX-ARTS 

Le Musée des beaux-arts devra re­
viser ses plans d agrandissement 
pour y intégrer le New Sherbrooke. 
Telle est la recommandation faite 
par le Comité consultatif du Musée. 

D l PENURIE 

Un bon investissement? Oubliez 
I or ou le platine et choisissez plu­
tôt les ventilateurs et climatiseurs, 
des objets devenus rares et pré­
cieux a la faveur de la canicule. 

B l 
SINCLAIR 
STEVENS 

L'opposition libérale est scandali­
sée du fait que les contribuables 
versent encore $300000 a r ex-mi-
nistre Sinclair Stevens pour laider 
a paver ses honoraires d avocats. 
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Déluge à Montréal 
Deux morts, la circulation paralysée, de nombreuses pannes de courant et le métro perturbé 

G E O R G E S L A W I O N 

De nombreux automobilistes ont ete forces d abandonner leur 

voiture sur lautoroute Decarie, hier après-midi. Ce deluge aura 

occasionne des pertes matérielles de plusieurs millions de dollars. 

endanl plusieurs heures, 
hier après-midi, Mont rea l c l 

ties villes de la périphérie, plus 
particulièrement Saint-Laurent, 
un i vécu dos moments dramati­
ques qui leur donnaient l 'a l lure 
«le vil les sinistrées, emprisonnées 
sous des tonnes d 'eau. 

Il esi tombe 55 millimétrés do 
pluie en l'espace de quatre heu­
res, les precipi tat ions violentes 
paralysant la c i rcula i ion automo­
bile sur l'ensemble du réseau rou­
tier de la métropole, causant des 
i n o n d a t i o n s aussi importantes 
que nombreuses qu i ont englouti 
des centaines de véhicules et oc­
casionne d'innombrables pannes 
de courant, en plus d 'ent raîner la 
mort d'au moins deux personnes 
et de forcer la d i rec t ion du quot i ­
dien Le Devoir a cont remander 
son edi t ion d 'au jourd 'hu i . 

Les services de transport en 
commun ont également ete per­
turbes, tandis que toutes les li­
gnes de métro ont été paralysées 
durant plusieurs heures, a l'ex­
c e p t i o n de ce l le c o n d u i s a n t a 
Longueuil, Forçant des mi l l ie rs 
d'usagers a faire le pied de grue 
aux arrets d'autobus qui ne ve­
naient pas, ou a tenter de héler 
des taxis introuvables, OU encore 
a attendre qu 'un parent ou un 
ami ne vienne les chercher ou 
qu'un voisin ou un samaritain ne 
les prenne a son bord 

Apres cinq jours de canicule, la 
region métropolitaine s'est sou-
dainement retrouvée sous un de-
luge qui a dure une part ie de 
l 'après-midi. Les deux victimes 
q u ' o n rappo r ta i t hier ont ete. 
l ' une f oud royée , l ' au t re noyée 
dans sa vo i lure. I n effet, un octo­
génaire, M. Hen Spigetman, a péri 
dans son au tomobi le submergée 
rue Beauhamois, sous l 'autoroute 
15. Croyant qu ' i l n'y avai l devant 
lu i qu 'une marc d'eau, i l aurait 
accélère jusqu'à ce que sa vo i lu re 
s ' immobi l ise. Les deux passagers 
du véhicule ou i réussi a sor t i r in ­
demnes de la vo i ture, mais quand 

VOIR DELUGE EN A 2 

9LITE DES INFORMATIONS EN A î et A 7 

Robert McFarlane 
contredit North 
J M N - P R A N Ç O I S L I S E E 
collaboration spMatt 

WASHINGTON 

O l iver N o r t h avait a peine 
q u i t t e lu t ab le des té­

moins hier qu 'un de ses ex-pa­
trons démolissait en quelques 
minutes un aspect essentiel de 
sa defense, jetant ainsi un sé­
rieux doute sur la c réd ib i l i té 
du témoin-vedette. 

Robert McFarlane, supérieur 
de N o n h jusqu'en décembre 
1485. a a f f i rme qu ' i l n'avait ja­
mais autorise Nor th a organi ­
ser une operat ion secrete de ra­
v i ta i l lement des contras. Il a 
contredi t le témoignage de son 
a n c i e n s u b o r d o n n e sur une 
quinzaine de points , a f f i rmant 
notamment qu ' i l n'avait jamais 
approuve la fo rma t ion d 'une 
organisat ion secrete puragou-
vernementale. «Ce n'est pas 
vra i , parce que c'est in imagina­
ble et que cela v io le tous les 
éléments de mon credo po l i t i ­
que.» 

Il a expl ique avoi r demande 
a No r th d'aider u « t ransformer 
les contras en une organisa­
t ion politiquement c réd ib le» , 
mais que ses instruct ions ex­
cluaient c la i rement toute aide 
mi l i ta i re telle que «nol iscr des 
avions» pour effectuer des mis­
s i o n s de r a v i t a i l l e m e n t o u 
«embauche r des t ie rs» pour 
prêter main- for te aux rebelles. 

C o n t r e d i s a n t des dec la ra ­
t ions faites le mat in même par 
le co lone l , McFarlane a a f f i rme 
ne jamais avo i r approuve le 
don de renseignements conf i ­
dent iels aux contras ou l ' inv i ­
t a t i o n fa i te u l 'ambassadeur 

amér ica in au Costa Rica d'ai­
der a l 'ouverture d 'un nouveau 
f ront au sud du Nicaragua. 

Le l ieu tenant -co lone l avait 
réussi a convaincre la commis­
sion et le publ ic que « pas une 
seule» de ses actions n'a été ef­
f e c t u é e sans a u t o r i s a t i o n . 
McFar lane a a f f i rme que celte 
declarat ion était fausse, mais i l 
a refuse de t i rer la conclusion 
que le l ieutenant-colonel avait 
men t i , préférant suggérer une 
«di f férence d ' in terpré ta t ion ». 

Le réseau A B C a f f i r m a i t 
d 'autre part hier que l 'autre pa­
t ron de N o r t h , l 'amiral lohu 
Poindexter q u i a remplacé 
McFarlane, al lai t aussi dire que 
cer ta ines ac t i v i tés de N o r t h 
n 'ava ient pas été autor isées. 
P o i n d e x t e r d o i t c o m m e n c e r 
son témoignage ce mat in . |us-
qu'a son arr ivée devant la com­
mission, i l y a une semaine. 
Nor th était généralement pré­
sente comme un franc-t i reur 
qui avait agi de sa propre in i ­
t iat ive. F.n six jours de témoi­
gnages, i l avait réussi a modi ­
f ier celte impression du tout au 
tout , mais sa defense pourrai t 
ne pas résister aux témoigna­
ges encore a venir. 

Le vice-president de la com­
mission, le sénateur Warren 
Rudman. a demande a McFar­
lane si N o r t h n'avait pas en fait 
l i re son aulor i te du directeur 
de la C IA . W i l l i a m Casey, décè­
de en ma i . McFarlane a répon-
du s implement qu ' i l «ne savait 
pas si cela était vrai ou non », 
ajoutant que le directeur, qu ' i l 
voyai t r égu l i è remen t , ne lu i 
avai l jamais fait part d 'une tel-

VOIR NORTH EN A 2 

Attentats à Karachi: 80 morts 
c/<i/jr<s Ul'l. M f il Hctilcr 

h.,\K uni. Pakistan 

D eux voitures bourrées d'ex 
piosils ont explose en plein 

ba/ar de Karachi et près d 'un ter­
minus d'autobus hier, tuant quel­
que 80 personnes et blessant plus 
de 200 c i tadins dans cette vi l le 
p o r t u a i r e du Pak is tan , la plus 
peuplée du pays. 

Les deux voitures ont explose a 
une demi -heu re d ' i n t e r v a l l e , a 
l'heure de pointe en f in de jour­
née alors que des mi l l ie rs de per­
sonnes faisaient leurs emplettes 
dans le centre de Karachi . 

A u c u n g r o u p e o u i n d i v i d u 
n'avait encore revendique ces at­
tentats, les plus graves des qua­
rante années d 'h isto i re du Pakis­
tan. Les autor i tés municipales ont 
cependant publ ie un commun i ­
q u e accusan t des « s a b o t e u r s 

d'Origine étrangère ». s;ms plus de 
details. 

Les corps mut i les ont ete proje­
tés en l'air comme des poupées de 
chiffon, on l ind ique des témoins. 
L'intensité de la d e f l a g r a t i o n 
était telle que les sauveteurs ont 
trouve des membres déchiquetés 
de victimes a plus de 500 métrés 
du lieu du drame. La fumée noire 
s'élevait au dessus de la v i l le cl le 
bruit de l 'explosion a ete entendu 
a des mil les a la ronde. Plusieurs 
bâtiments ont ele incendies, des 
boutiques réduites en cendres et 
une vingtaine d 'automobi les en 
s ta t ionnement entièrement de-
n u i les. 

La plus grande confus ion ré­
gnait et des hur lements retentis­
saient a travers d'épais nuages de 
fumée ci de poussière. Un grand 
n o m b r e des v i c t i m e s son l des 
vendeurs ambulants qui propo­
saient des mangues , des vêle­

ments d'occasion ou des co l i f i ­
chets. 

C'est le deuxième attentat a se 
produire au Pakistan en d ix jours 
alors qu'une série Je trois explo­
sions a une minu te d'intervalle a 
lait sept morts a Lahoie le 5 ju i l ­
let. Personne n'a ele arrête et le 
gouvernement s'est révèle incapa­
ble de dénoncer les responsables 
du t r ip le attentat. 

Les attentats d 'h ie r se sont pro-
du i ls dans le quar t ier commer­
çant île baddar. Le premier engin 
a explose devant l 'échoppe d 'un 
coi feur de la rue Syedna Burha-
nuddin, bondée a cette heure-la. 
a p rox imi té d 'un arret de bus ou 
faisaient la queue de nombreuses 
personnes. 

«De nombreux hommes, fem­
mes ei enfants appelaient a l'aide 
en pleurant, beaucoup d'autres 

VOIR ATTENTATS EN A 2 

Le capitaine de X Amélie condamné à 
un an de prison et $5000 d'amende 
21 sikhs ont entrepris une grève de la faim 
l'rvwf Caiiadivnnv 

L e min is i re de l'Emploi et de 
l ' I m m i g r a t i o n , Benoi t Bou­

chard, a demande hier a ses fonc­
t ionnaires d 'étudier la possibi l i té 
de rendre plus sévères les peines 
contre ceux qui organisent et ef­
fectuent des t ranspor ts d ' e m i -
grants i l légaux. 

La condamnat ion rapide, a Ha­
l i fax, hier, du capitaine de l 'A/nc-
lie, le Suédois Rolf Nygren. et de 
son compl ice du Royaume-Uni , 
lasvir S ingh, a des peines d'em­
pr isonnement respectives de un 
an et trois mois et à des amendes 

de $5000 chacun, a démont re , se­
lon le minis i re, le sérieux de l'of­
fense. 

I n venu de la Loi sur l ' immi ­
gra t ion , la peine maximale pour 
ce genre d ' in f rac t ion est de deux 
ans de prison cl $5000 d'amende 

«A la lumière de la gravi te de 
ce qui consti tue l'exploitation des 
emigrants et des dangers possi­
bles pour les vies humaines, j 'a i 
demande a mes fonctionnaires 
d'étudier la possibi l i té de rendre 
les peines plus sévères en amen­
dant la Loi sur l ' i m m i g r a t i o n » , a 
d i t M. Bouchard. 

O n apprenait pur ai l leurs hier 

soir que 1\ s ikhs parmi les 17-t 
«réfugies» présentement a Hah-
fax avaient entame une grève de 
la fa im. 

Un porte-parole du ministère 
de l'Immigration a declare. « I l 
semble qu' i ls refusent de s'ali­
menter parce qu 'on leur a confis­
que leur poignard, l 'arme tradi­
t ionne l le des s ikhs or thodoxes». 

Des contacts ont été pr is avec la 
c o m m u n a u t é s i khe du Canada 
pour tenter de les persuader de 
s'alimenter, tandis que des meiJe-

V0IR AMELIE ÉfTÂ 2 
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SUITE DE LA UNE fà 
D E L U G E  
Deluge a Montrait 

o n a réussi à r e t i r e r l e c o n d u c ­
t e u r , i l a v a i t déjà succombé et les 
p r e m i e r s so ins q u i l u i o n t été a d ­
ministrés n ' o n t p u l u i s a u v e r l a 
v ie . 

Q u a n t à l ' a u t r e v i c t i m e , e l l e a u ­
ra i t été terrassée p a r la f o u d r e , e n 
p l e i n e r u e M e t c a l f e . 

P a r a i l l e u r s , l e q u o t i d i e n Le De­
voir n'est pas publié a u j o u r d ' h u i 
en ra ison d ' u n e p a n n e d e c o u r a n t 
q u i p a r a l y s a i t t o u j o u r s , t a r d h i e r 
soir , l ' i m p r i m e r i e D u m o n t , à L a -
S a l l e . La d i r e c t i o n a c e p e n d a n t 
fait savo i r q u e le j o u r n a l sera i t 
p u b l i c d e m a i n , c o m m e à l ' accou­
tumée. 

Situations dramatiques 
U n p e u p a r t o u t d a n s la région, 

o n assistait à des s i t u a t i o n s p lus 
o u m o i n s d r a m a t i q u e s : v o i t u r e s 
submergées, rues et sous-sol i n o n ­
des , p a n n e s d e c o u r a n t , a r b r e s dé­
r a c i n e s , b r a n c h e s cassées. 

C e t t e p l u i e d i l u v i e n n e a s u r p r i s 
les a u t o m o b i l i s t e s et perturbé sé­
vèrement la c i r c u l a t i o n s u r les 
r o u l e s , a u t o r o u l e s ( 2 0 et 4 0 ) e t 
v o i e s r a p i d e s e t e n p a r t i c u l i e r 
l ' e c h a n g e u r T u r c o t , où, ve rs 1 6 h , 
les a u t o m o b i l e s avançaient à u n 
p i e d a l ' h e u r e . M a i s le t r a f i c a f i n i 
par être paralysé p l u s i e u r s h e u r e s 
d u r a n t sur les voies r a p i d e s d e 
M o n t r e a l . A i n s i s u r l es b o u l e ­
vards Métropolitain et Décarie, 
des a u t o m o b i l i s t e s bloqués et p r i s 
de p a n i q u e à la v u e d e la montée 
des e a u x , o n t tenté d e t r o u v e r re ­
fuge sur le to i t d e l e u r v o i t u r e . I ls 
o n t été secourus p a r des p o m p i e r s 
a r r i v e s sur les l i e u x a v e c l eu rs 
échelles. 

À 2 0 h 3 0 , u n e a m b u l a n c e d ' U r ­
gences-Santé coincée sur la r o u t e 
2 0 a d u f a i r e a p p e l à u n hélicoptè­

r e d e la Sûreté d u Québec p o u r 
t r a n s p o r t e r u n e e n f a n t m a l a d e a u 
q u a r t i e r général, d'où e l l e a été 
c o n d u i t e e n a m b u l a n c e a l'hôpi­
t a l . 

B o u l e v a r d Décarie e n d i r e c t i o n 
s u d , u n e f o u l e d e c u r i e u x a assisté 
à d e s scènes p o u r le m o i n s p i t t o ­
resques: les p o m p i e r s o n t été a p ­
pelés avec des échelles p o u r éva­
c u e r u n e c i n q u a n t a i n e d ' a u t o m o ­
b i l i s tes d o n t les véhicules étaient 
déjà submergés o u sur le p o i n t d e 
l'être. 

A u x q u a t r e c o i n s d e l a v i l l e , des 
v o i t u r e s étaient r a p i d e m e n t i n o n ­
dées d a n s des r u e s o u vo ies r a p i ­
d e s transformées e n véritables 
lacs, n o t a m m e n t d a n s les t u n n e l s 
L a n g c l i c r e t d ' I b e r v i l l e . D ' a i l ­
l e u r s , p a r m e s u r e d e précaution, 
t o u s les t u n n e l s d e la v i l l e o n t été 
fermés à la c i r c u l a t i o n a u t o m o b i ­
l e , c o m m e l ' o n t été a u s s i 
l ' a u t o r o u t e V i l l e - M a r i e et la sor­
t i e d u p o n t C h a m p l a i n . 

A u serv ice météorologique d e 
D o r v a l , o n e s t i m a i t q u e les 5 5 
mi l l imèt res d ' e a u q u i se s o n t 
a b a t t u s sur la région, sans c o n s t i ­
t u e r u n r e c o r d , représentaient 
néanmoins «une s i t u a t i o n i n u s i ­
tée». S e l o n u n p o r t e - p a r o l e , e n 
j u i l l e t 1951 o u 5 2 , i l est tombé 5 5 
millimètres e n l 'espace d e 2 4 h e u ­
res . L e 8 j u i n d e r n i e r , la p l u i e 
a v a i t laissé 4 4 m i l l i m e t r e s d ' e a u 
sur le sol montréalais, e n u n e 
h e u r e . 

M . M a r c Gélinas, météorolo­
g u e , a ajouté q u e ce déluge est le 
f r u i t d e f o r t s o r a g e s formés p a r 
l ' a v a n c e d ' u n f r o n t f r o i d se dépla­
çant très l e n t e m e n t e n d i r e c t i o n 
d e Québec, d e la Gaspésie et des 
M a r i t i m e s . À D o r v a l , i l a même 
grêlé et les v e n t s o n t soufflé à 7 8 
k m à l ' h e u r e . 

À L a v a l , u n s e r v i c e d ' u r g e n c e a 
été m i s sur p i e d p a r les serv ices 

Deux campings emportés par un 
glissement de terrain: 4 morts 
Associated Press 

ASSFCY. traiter 

• U n i m p o r t a n t g l i s s e m e n t d e 
t e r r a i n , dù a u n e c r u e s o u d a i n e 
provoquée p a r u n o r a g e , a fa i t 
q u a t r e m o r t s , 1 7 d i s p a r u s e t 
40blesses h i e r vers 18 h 4 0 d a n s la 
s t a t i o n de sk i d u G r a n d D o r n a n d 
( H a u t e - S a v o i e ) . a p p r e n d - o n . 
D e u x t e r r a i n s d e c a m p i n g o n t clé 
emportés p a r la coulée d e b o u e et 
se lon les p o m p i e r s , p l u s i e u r s per ­
s o n n e s p o u r r a i e n t e n c o r e être 
prises sous les décombres. D ' i m ­
p o r t a n t s m o y e n s d e secours p r o ­
v e n a n t des départements a v o i s i -
n a n t s , i n c l u a n t des hélicoptères, 
o n t été immédiatement envoyés 
sur p lace . D'après des témoins, la 

' c o u l e e a été extrêmement s o u d a i ­
n e , e m p o r t a n t p l u s i e u r s c a r a v a ­

nes , e t c h a r r i a n t des b i l l es d e 
bois . 

S e l o n la m a i r i e e t les p o m p i e r s , 
l ' o r a g e a l ' o r i g i n e d e la c r u e a 
commencé vers 18 h p o u r se ter ­
m i n e r d e u x h e u r e s après e n v i r o n . 

Le t o r r e n t d u B o r n e , q u i t r a v e r ­
se G r a n d D o r n a n d , a démesuré­
m e n t grossi e t l ' eau additionnée 
d e b o u e a e n v a h i l e t e r r a i n d e 
c a m p i n g , situé e n c o n t r e b a s d e la 
s t a t i o n et fréquenté p r i n c i p a l e ­
m e n t p a r des v a c a n c i e r s français. 

U n e des v i c t i m e s est u n garçon­
n e t d e 13 a n s d o n t l'identité n 'a 
pas été divulguée. 

S e l o n c e r t a i n s témoignages, 
c i n q o u six p e r s o n n e s s e r a i e n t e n ­
c o r e bloquées sous la b o u e . U n e 
c e l l u l e d e cr ise a été installée à la 
préfecture d ' A n n e c y p o u r c o o r ­
d o n n e r les secours . 

RECOMMANDATIONS D'ARROSAGE 
La Presse, e n c o l l a b o r a t i o n avec l ' A s s o c i a t i o n québécoise des 
t e c h n i q u e s d e l ' eau ( A Q T E ) , p u b l i e c h a q u e j o u r ces r e c o m m a n ­
d a t i o n s . 
L o r s q u e V O L économisez l ' eau p o t a b l e , v o u s f a i t e s d ' u n e p i e r r e 
d e u x coups . N o n s e u l e m e n t v o u s allégez la c h a r g e d e p r o d u c t i o n 
d e l 'us ine d e f i l t r a t i o n , m a i s v o u s réduisez le v o l u m e des e a u x 
usees a t r a i t e r . C e l a s i g n i f i e aussi m o i n s d e re je ts n u i s i b l e s d a n s 
l ' e n v i r o n n e m e n t , m o i n s d e c o n t a m i n a t i o n des p l a n s d ' e a u e t , 
par c o n s e q u e n t , u n e g e s t i o n p l u s e f f i c a c e d e n o t r e g r a n d e res­
source n a t u r e l l e , l ' e a u . 

MUNICIPALITES ADRESSES MUNICIPALITES ADRESSES 

Paires Impaires Paires Impaire! 

Acton Vale 2 NR OtterhuTi Park X 1 

Bel . . . X 1 Pierretonds t X 

'Bromoni 2 NR Pointe-Calumet X X 

OTàteauguay X 1 Roxboro 1 X 

Dotlard-des-O-meaux 1 X St-Basile-le-Granfl X t 

Deux-Montaqnas X X St-Bruno-de-Montarville X X 

F lmham 2 NR St-Eustache X 1 

Granbv X 2 St-Hubert X X 

Grande-Ile X 1 St-Jean-Baptiste X 1 

Ile Parrot 1 X St-Joseph-du-Lac X X 

Joiiette NR NR St-Jovite 1 X 

Krrkland 1 NR St-Mattiias 1 X 

Lachenaie X X St-Rapnael-de-ll le-Bizard 1 X 

La Pla no 1 1 Ste-Aqattie-des-Monts 1 NR 

La Prairie X 1 Ste-Anne-de-Bellevue X 1 

Lava' 1 NR Ste-Genevieve t X 

Le Gardaur X 1 Sie-Madeleint- X 1 

Mascouche X X Ste-Manne-sur-le-Lac X X 

McMasterville X 1 Ste Thérèse 1 X 

Mirabel X 1 Terrebonne X X 

Montréal 1 NR Vaudreuil 1 X 

Mont St-HUaire X 1 Verdun 1 NR 

Légende X — Interdit 
NR — Arrosage non recommandé car humidité sutlisanle dans le sol 

j i 1 — Arrosage recommande de une heure 
2 — Arrosage recommande de deux heures 
3 — Pour les residents habitant le nord de la rue Rodrigue 

' • • En cas de pluie, lors des dernières 24 heures, ces recommandations sont nulles 

LÀ MÉTÉO 

Québec 
Mm M » . Aiaounl'hui 

États-Unis 
Abitibi 8 16 Ciel varia. Mm. M i l . M m . M » 

Outaoucis 13 22 Nuageux t ; 3 i c n 20 29 N-Orleans 19 33 

Laurentides 13 22 Nuageux Buffalo 14 24 Pittsburgh 1 4 27 

Cantons de l'Est 15 24 Nuageux Chicago 15 24 S. Francisco 14 23 

Maurice 15 24 Nuageux Miami 27 36 Washington 22 31 

Quebec 15 22 Nuageux New York 20 30 Dallas 19 32 

lac-Saint-Jean 15 22 Ciel varia. 
RimousKi 
Gaspesie 

15 22 
IB 26 

Nuageux 
Nuageux les capitales 

Baie-Comeau 15 20 Nuageux Mm Mai. M u M a i . 

29 Sept-Net 15 20 Nuageux Amsterdam 12 20 Madrid 19 
M a i . 

29 

Canada M K I M a i Auimmt'hv 

Athènes 
Acapulco 

21 35 Moscou 
32 Mexico 

14 
14 

16 
26 

Victoria 
Auimmt'hv 

Berlin 9 23 Oslo 12 18 

Edmonton Bruxelles 15 29 Paris 17 23 

Rogina 
Winnipeg 

Buenos Aires 12 16 Rome 18 33 Rogina 
Winnipeg Copenhague 11 19 Seoul 21 25 

Toronto Geneve 17 30 Stockholm 16 20 

Fredericton Hong Kong 29 33 Tokyo 20 32 

Halifax Le Caire 20 30 Trmidad 28 33 

Charlortetown Lisbonne 17 28 Vienne 17 25 . 

Saint-Jean Londres 17 25 

La Quotidienne 
Tirage d'hier 

a trois chiffres 339 

à quatre chiffres 5223 

p u b l i c s p o u r v e n i r e n a i d e a u x c i ­
t o y e n s a u x pr ises a v e c les r e f o u l e ­
m e n t s d ' e a u ( p o u r i n f o r m a t i o n s : 
911). P o u r sa p a r t , l a C r o i x - R o u g e 
a o u v e r t u n c e n t r e d e dépannage 
p o u r s in is t res a la base m i l i t a i r e 
d e L o n g u e - P o i n t e , d a n s l'est d e l a 
v i l l e . 

D u côté d'Hydro-Québec, o n 
a v a i t f o r t à f a i r e p o u r réparer les 
p a n n e s d'électricité provoquées 
tantôt p a r la c h u t e d ' a r b r e s , l e 
b r i s d e h a n c h e s o u la p l u i e e t l e 
v e n t , q u i f a i s a i e n t b a l l o t t e r les câ­
bles d e t e n s i o n , l e s q u e l s , e n se 
t o u c h a n t , p r o v o q u a i e n t d e s 
c o u r t s - c i r c u i t s . 

A i n s i , s e l o n u n p o r t e - p a r o l e d e 
la société d'État, q u e l q u e 175 l i ­
gnes des 8 5 0 d u réseau e n t i e r o n t 
été mises h o r s t e n s i o n p a r ce d e -
l u g e p r i v a n t p l u s d e 3 5 0 0 0 0 
abonnés d e c o u r a n t sur le t e r r i ­
t o i r e de la C U M . 

«C'est u n état d ' u r g e n c e q u ' o n 
vo i t q u a n d même très r a r e m e n t , a 
e x p l i q u e à La Presse, h i e r . M . 
Y v e s B a r e t t e , des r e l a t i o n s p u b l i ­
ques , p a r c e q u e c e t t e tempête a 
touché u n e g r a n d e p a r t i e d u Q u e -
bec. I l fau t r e m o n t e r a t r o i s a n s 
p o u r t r o u v e r u n n o m b r e d e p a n ­
nes aussi important.» 

Le p o r i e - p a r o l e d'Hydro-Qué-
bec a e n c o r e précisé q u e le c o u ­
r a n t sérail rétabli g r a d u e l l e m e n t 
et se lon les priorités. A i n s i les 4 0 
équipes e n serv ice s u r le t e r r i t o i r e 
d e la C U M se c h a r g e r o n t d e répa­
r e r les p a n n e s e n t e n a n t c o m p t e 
s u r t o u t des d a n g e r s q u ' e l l e s r e ­
présentent, et p o u r le p u b l i c et 
p o u r les réparateurs, e n p a r t i c u ­
l ie r , les f i ls électriques q u i sont 
e n c o n t a c t avec l ' e a u . Bre f , les 
t e c h n i c i e n s d e v r o n t y a l l e r a v e c 
m i l l e e t u n e précautions d a n s 
leur t r a v a i l . 

Par a i l l e u r s , le s e r v i c e d e t r a n s ­
por t e n c o m m u n a l u i aussi s u b i 
des e n n u i s i m p o r t a n t s . A l b h 3 0 , 
la d i r e c t i o n d e la S T C U M a même 
décidé d e f e r m e r t r o i s l i gnes : H o -
n o r é - B c a u g r a n d - A n g r i g n c n , 
Henr i -Bourassa-Côte-Vertu e t 
S a i n t - M i c h e l - P a r c . S e u l e la l i g n e 
B c r r i - d e M o n t i g n y - L o n g u e u i l a 
continué d e f o n c t i o n n e r sans i n ­
t e r r u p t i o n . 

M m e L o r r a i n e P i l o n , p o r t e -
p a r o l e d e la S T C U M , a expliqué 
q u e c e t t e i n t e r r u p t i o n d u s e r v i c e 
a v a i t été causée p a r des i n f i l t r a ­
t i o n s d ' e a u et des c o u p u r e s d ' a l i ­
m e n t a t i o n e n électricité d a n s le 
m e t r o . P a r m e s u r e d e précaution, 
o n a v a i t fa i t évacuer sans a u c u n 
i n c i d e n t t o u s les usagers e n c o r e 
d a n s les s t a t i o n s . Q u a n t a u s e r v i ­
ce d e t r a n s p o r t e n s u r f a c e ( p a r a u ­
t o b u s ) , i l a aussi c o n n u ses h e u r e s 
pénibles: à I b h 2 0 , 9 0 p. c e n t des 
l i g n e s d ' a u t o b u s a v a i e n t été fer ­
mées, les a u t o b u s n e p o u v a n t c i r ­
c u l e r e n sécurité d a n s les r u e s e n 
p a r t i e submergées. T a r d e n après-
m i d i , des a u t o b u s supplémentai­
res a v a i e n t été m i s e n s e r v i c e 
p o u r c u e i l l i r les usagers a u x sor­
t ies d e métro e n t r e A t w a t e r et 
V i a u e t e n t r e B o n a v e n t u r e e t 
H e n r i - B o u r a s s a . H i e r , p e u a v a n t 
21 h , le serv ice a v a i t été rétabli 
sur la l i g n e Honoré-Beaugrand-
A n g r i g n o n . Q u a n t à la l i g n e d e 
Henri-Bourassa-Côte-Vertu et la 
l i g n e 5 q u i sert e n serv ice d e 
p o i n t e , e l les n e r e p r e n d r o n t le 
serv ice q u e ce m a t i n . 

A la c o m p a g n i e d e téléphone 
B e l l , les c i r c u i t s étaient s u r c h a r ­
ges d u r a n t c e déluge. D ' a u t r e 
p a r t , les vols e n p a r t a n c e d e D o r ­
va l o n t dù être retardés o u a n n u ­
les et les a t te r r issages détournés 
sur T o r o n t o , O t t a w a o u Q u e b e c . 

D e l e u r côté, les p r o d u c t e u r s 
maraîchers d e la région métropo­
l i t a i n e , e n p a r t i c u l i e r c e u x d e L a ­
v a l , étaient plutôt c o n t e n t s d e 
v o i r la p l u i e e n f i n v e n i r a r r o s e r 
leurs c h a m p s , e n après-midi. 

«C'est ce q u e ca prenait», a dé­
c l a r e l 'un d ' e u x , f o r t h e u r e u x d e 
la s i t u a t i o n . D ' a u t r e s se d i s a i e n t 
tantôt c o n t e n t s d e n ' a v o i r pas 
reçu d e grêle, ce q u i a u r a i t p u être 
désastreux p o u r les récoltes. O n 
précisait e n c o r e q u e même avec 
les p l u i e s f o r t e s e t d r u e s , l e s 
p l a n t s étaient assez f o r t s p o u r les 
s u p p o r t e r . P a r a i l l e u r s , d a n s la ré­
g i o n d e S a i n t - H y a c i n t h e , e n f i n 
d e journée o n n ' a v a i t reçu q u ' u n 
peu d e p l u i e , à p e i n e d e q u o i f a i r e 
t o m b e r la poussière... 

N O R T H 

29-3-01 
te mercredi 15 Juillet 1987 

Robert McFarlane contredit North 

le r e l a t i o n . N o r t h a a f f i r m e a v o i r 
aussi d i s c u t e d e ses activités e n 
d e t a i l s a v e c u n haut-gradé d u 
P e n t a g o n e , l ' a m i r a l A r t h u r M o -
r e a u . M a i s ce d e r n i e r est aussi dé­
cédé. 

Le président d e la c o m m i s s i o n , 
Lee H a m i l t o n , a également m i s 
e n lumière la fragilité d u témoi­
g n a g e d e N o r t h e n s o u l i g n a n t 
q u ' i l n 'y a p l u s t race des c i n q mé­
m o s q u ' i l d i t a v o i r envoyés à ses 
supérieurs p o u r les i n f o r m e r d u 
détournement d e f o n d s i r a n i e n s 
vers les contras. «Ce s o n t p r o b a ­
b l e m e n t les c i n q d o c u m e n t s les 
p lus i m p o r t a n t s q u e v o u s a y e z 
écrits, a - t - i l d i t , m a i s v o u s n e v o u s 
s o u v e n e z pas s' i ls v o u s o n t été r e ­
tournés» a v e c o u sans a n n o t a ­
t i o n s d e ses supérieurs e t d u prési­
d e n t . N o r t h a avoué a v o i r détruit 
ces mémos. L a s i t u a t i o n est s i m i ­
l a i r e p o u r $2000 e n chèques d e 
v o y a g e q u e N o r t h a encaissés, a 
d i t H a m i l t o n . «Vous d i t e s q u e 
vous n ' a v e z pas touché u n c e n t . )e 
v o u s c r o i s . M a i s n o u s n ' a v o n s a u ­
c u n d o c u m e n t p o u r l e c o n f i r ­
m e r . » N o r t h a aussi détruit, sur l a 
r e c o m m a n d a t i o n d e C a s e y , d i t - i l , 
l e l i v r e d a n s l e q u e l i l t e n a i t i a 
comptabilité d e ces chèques. 

P lus ieurs o n t été s u r p r i s d ' e n ­
t e n d r e N o r t h s o r t i r d e s o n c h a -

Des secouristes transportent une des victimes de l'explosion d'hier qui a fait 80 morts et plus de 2 0 0 
blesses dans la ville portuaire de Karachi au Pakistan. PHOTO REUTER 

p e a u h i e r m a t i n u n e n o u v e l l e ré­
vélation, s e l o n l a q u e l l e l'intermé-
d i a i r e i r a n i e n M e n u h e r 
G h o r b a n i f e r l u i a v a i t o f f e r t u n 
p o t - d e - v i n d ' u n m i l l i o n d e d o l l a r s 
p o u r l ' i n c i t e r à a l l e r d e l ' a v a n t 
a v e c les v e n t e s d ' a r m e s à l ' I r a n . 
L a p r o p o s i t i o n , immédiatement 
rejetée, a d i t N o r t h , a u r a i t été f a i ­
te e n j a n v i e r 1 9 8 6 d a n s u n e sa l le 
d e b a i n s où G h o r b a n i f e r a e n s u i ­
te suggéré l e détournement d e 
f o n d s ve rs les contras. 

Le res te des c o n v e r s a t i o n s a v e c 
les I r a n i e n s était c l a n d e s t i n e m e n t 
enregistré p a r u n m e m b r e d e la 
C I A , m a i s les échanges q u i o n t e u 
l i e u d a n s la sa l le d e b a i n s o n t , 
s e m b l e - t - i l , échappé à c e t t e sur ­
v e i l l a n c e . L e m e m b r e d e la c o m ­
m i s s i o n q u i i n t e r r o g e a i t N o r t h 
l o r s q u ' i l a fa i t c e t t e révélation, l e 
sénateur démocrate S a m N u n n , a 
e n s u i t e demandé à M c F a r l a n e si 
N o r t h l u i a v a i t raconté c e t t e h i s ­
t o i r e . 

M c F a r l a n e . à q u i N o r t h a v a i t 
même confié l ' e x i s t e n c e d u dé­
t o u r n e m e n t d e f o n d s , a d i t q u ' i l 
n ' e n a v a i t j a m a i s e n t e n d u p a r l e r . 
La révélation est d ' a u t a n t p l u s 
s u r p r e n a n t e q u ' e l l e a u r a i t serv i la 
défense d e N o r t h s ' i l l ' a v a i t r a ­
contée a u p r e m i e r o u a u deuxiè­
m e j o u r d e son témoignage, lo rs ­
q u ' i l a relaté d e u x f o i s c e t t e r e n ­
c o n t r e a v e c G h o r b a n i f e r e t 
l o r s q u ' i l d e v a i t se défendre c o n ­
t r e d ' a u t r e s a c c u s a t i o n s p o r t a n t 
sur le p r o f i t p e r s o n n e l q u ' i l a u r a i t 
tiré d e l ' a f f a i r e . 

La journée a v a i t débuté a v e c 
u n e n o u v e l l e passe d ' a r m e s e n t r e 
démocrates e t républicains d e la 
c o m m i s s i o n , ces d e r n i e r s insis­
t a n t p o u r la isser le l i e u t e n a n t - c o ­
l o n e l présenter u n d i a p o r a m a d e 
2 0 m i n u t e s défendant la cause 
d e s contras. I I a v a i t fa i t c e t t e pré­
s e n t a t i o n d e s d i z a i n e s d e f o i s 
l o r s q u ' i l était à la M a i s o n - B l a n ­
c h e . La c o m m i s s i o n a v a i t prévu 
f a i r e c e t t e présentation e n soirée 
p o u r les p a r l e m e n t a i r e s , m a i s des 
républicains o n t expl iqué q u e 
c e l a équivaudrait à u n « c o v e r 
up», p u i s q u e l 'essent ie l des télé­
s p e c t a t e u r s s e r a i e n t a l o r s à 
l'écoute d u m a t c h des étoiles d u 
b a s e b a l l . 

Après p l u s d ' u n e h e u r e d e dé­
b u t , le l i e u t e n a n t - c o l o n e l a f i n a l e ­
m e n t f a i t sa présentation o r a l e ­
m e n t , e n f a i s a n t r e f e r e n c e a u x 
d i a p o s i t i v e s q u ' i l t e n a i t u n e à u n e 
e n t r e ses d o i g t s . L e d i a p o r a m a e x ­
p l i q u a i t e s s e n t i e l l e m e n t l a pré­
sence et l'activité soviétiques e n 
Amérique c e n t r a l e , l ' i m p o r t a n c e 
stratégique d u N i c a r a g u a d a n s le 
d i s p o s i t i f soviétique, l ' e f f o r t m i l i ­
t a i r e des s a n d i n i s t e s e t l a répres­
s i o n des d r o i t s c i v i l s a u N i c a r a ­
g u a . D ' a u t r e s d i a p o s i t i v e s m o n ­
t r a i e n t l es t r o u p e s r e b e l l e s e t 
l ' i m p o r t a n c e d e l ' a i d e a m é r i ­
c a i n e . «La dernière photo», a f i ­
n a l e m e n t d i t le l i e u t e n a n t - c o l o ­
n e l e n l a j e t a n t sur la t a b l e a v e c 
u n geste d e dégoût et u n e v o i x a p ­
p a r e m m e n t s o u d a i n e m e n t étran­
glée p a r l'émotion, «montre la 
t o m b e d ' u n résistant, e t j e c o n ­
c l u a i s e n d i s a n t q u ' i l f a l l a i t o f f r i r 
a u t r e c h o s e a u x c o m b a t t a n t s d e la 
liberté q u e le d r o i t d e m o u r i r . » 

E n réponse à des q u e s t i o n s la 
v e i l l e , l e c o l o n e l a v a i t prédit q u e 
la c o n s o l i d a t i o n d u p o u v o i r des 
s a n d i n i s t e s a l l a i t c o n d u i r e à «la 
m o r t d e la démocratie e n Améri­
q u e c e n t r a l e , l ' a f f l u x d e réfugiés» 
vers les États-Unis e t à «la c o n s ­
t r u c t i o n d e l'équivalent d ' u n m u r 
d e B e r l i n » sur la frontière améri­
c a n o - m e x i c a i n e . 

A T T E N T A T S 
Attentats a Karachi: 80 morts 

g i s a i e n t s u r le t r o t t o i r , i n c o n s ­
cients», a déclaré u n h a b i t a n t . 
«Les v o i t u r e s étaient e n d o m m a ­
gées, les g e n s c o u r a i e n t d a n s t o u s 
les sens, i a c o n f u s i o n était t o t a l e , 
les rues étaient bloquées. D e s a m ­
b u l a n c e s s o n t arrivées m a i s les 
blessés étaient t r o p nombreux.» 

C e r t a i n e s v i c t i m e s o n t e u la 
tète o u les m e m b r e s arrachés p a r 
l ' e x p l o s i o n , o n t indiqué d e s té­
m o i n s . 

L a s e c o n d e e x p l o s i o n s'est p r o ­
d u i t e u n e d e m i - h e u r e p l u s t a r d à 
u n e c e n t a i n e d e mètres d e là, 
d a n s l a r u e R a j a G h a z a n f a r A l i , 
d e v a n t u n m a g a s i n d e d i s q u e s . 
E l l e a complètement détruit p l u s 
d ' u n e d i z a i n e d e v o i t u r e s e t i n ­
cendié p l u s i e u r s m a i s o n s . Q u a t r e 
h e u r e s après la déflagration, des 
v o i t u r e s d e p o m p i e r s c o n t i ­
n u a i e n t d ' a r r o s e r les r u i n e s f u ­
m a n t e s . 

D e s h a b i t a n t s o n t déclaré q u e 
les d e u x véhicules piégés étaient 

des S u z u k i 8 0 0 , très répandus a u 
P a k i s t a n . 

L a p o l i c e a bouclé l e q u a r t i e r , 
où les g a z e t l'électricité o n t été 
coupés e t d o n t les rues étaient 
jonchées d e débris. 

D e s a m b u l a n c e s o n t transporté 
les blessés d a n s d e u x hôpitaux 
q u i o n t appelé les h a b i t a n t s à v e ­
n i r d o n n e r l e u r sang . D e s c e n t a i ­
n e s d e p e r s o n n e s s o u c i e u s e s 
d ' a v o i r d e s n o u v e l l e s d e l e u r s 
p r o c h e s se s o n t précipitées vers 
les d e u x établissements. 

D a n s d e u x a u t r e s q u a r t i e r s d e 
la v i l l e , l a p o p u l a t i o n est d e s c e n ­
d u e d a n s la r u e , s c a n d a n t d e s s lo­
g a n s a n t i g o u v e r n e m e n t a u x e t ac­
c u s a n t les autorités d e n e pas as­
s u r e r sa défense. 

K a r a c h i , u n e v i l l e p o r t u a i r e 
t e n t a c u l a i r e e t surpeuplée, est 
agitée d e p u i s q u e l q u e s années p a r 
des rivalités e t h n i q u e s e n t r e c o m ­
munautés p a c h t o u n e et m o h a j i r , 
sous f o r m e d e c o m b a t s d e rues 
q u i o n t f a i t des c e n t a i n e s d e v i c t i ­
m e s . M a i s jusqu'à présent, a u c u n 
a t t e n t a t à l a b o m b e d ' e n v e r g u r e 
n 'a été m i s e n r a p p o r t a v e c ce 
c o n f l i t . 

L e m i n i s t r e p a k i s t a n a i s d e l ' I n ­
f o r m a t i o n Q a z i A b d u l M a j i d 

A b i d a a t t r i b u é l es a t t e n t a t s 
d ' h i e r à des «éléments subver ­
sifs». « La tragédie a p l o n g e la na ­
t i o n entière d a n s le c h a g r i n et le 
deuil», a- t - i l ajouté d a n s un c o m ­
m u n i q u e p u b l i e a I s l a m a b a d . «Le 
g o u v e r n e m e n t n e m a n q u e r a pas à 
son d e v o i r d e r e t r o u v e r les c o u p a ­
bles et d e les p u n i r d e façon 
exemplaire.» 

Les autorités o n t décrété t ro is 
j o u r s d e d e u i l a p a r t i r d ' a u j o u r ­
d ' h u i , j o u r o u c o m m e n c e n t les 
obsèques des v i c t i m e s . 

U n m i n i s t r e a i n d i q u e l u n d i 
q u e le g o u v e r n e m e n t a v a i l l ' i n ­
t e n t i o n de créer des t r i b u n a u x 
spéciaux p o u r réduire les activités 
t e r r o r i s t e s q u i s o n t , a - t - i l d i t . e n 
hausse. U n e f o r c e spéciale a n i i -
s u b v e r s i o n csl également e n t r a i n 
d'être m i s e sur p i e d , a - t - i l a j o u t e . 

L a p l u p a r t des a t t e n t a t s a la 
b o m b e d a n s l es p r o v i n c e s d u 
n o r d ouest d u P a k i s t a n , frontaliè­
res à l ' A f g h a n i s t a n , o n t c t e a t t r i ­
bués à des a g e n t s a f g h a n s q u i 
usa ien t d e représailles c o n t r e le 
P a k i s t a n a cause d e l ' a p p u i d e ce 
pays a u x rebe l l es m u s u l m a n s q u i 
c o m b a t t e n t le r e g i m e p r o s o v i e t i -
q u e d e K a b o u l . 

Le capitaine du navire, le Suédois Rolf Nygren et son complice, 
Jasvir Singh, ont été condamnés hier à des peines d emprisonne­
ment respectives de un an et trois mois et a des amendes de 
$5 000 chacun. 

A M E L I E 
Le capitaine de V Amélie condamne a un 
an de prison et S50O0 d'amende 

c i n s s u r v e i l l e n t l e u r état d e santé, 
a - l - o n précisé. 

C e r v e a u d e l'opération q u i a 
p e r m i s d e f a i r e e n t r e r les 174 « ré­
fugiés» a u C a n a d a , l e c a p i t a i n e 
N y g r e n a été condamné après 
a v o i r p l a i d e c o u p a b l e à l 'accusa­
t i o n d ' a v o i r violé les lo is c a n a ­
d i e n n e s sur l ' i m m i g r a t i o n . 

I I a également r e c o n n u sa c u l ­
pabi l i té a l ' a c c u s a t i o n d ' a v o i r 
contribué à l'entrée illégale d e 
1 7 3 h o m m e s e t d ' u n e f e m m e a u 
C a n a d a . S o n c o m p l i c e l a s v i r 
S i n g h a également plaidé c o u p a ­
b l e . 

«l 'ai e u le s e n t i m e n t q u e la 
p r e u v e c o n t r e m o n c l i e n t était 
t r o p forte», a déclaré l ' a v o c a t d e 
M . N y g r e n , M e | o e l P i n k . « I l 
n o u s f a l l a i t déterminer c o m m e n t 
e n a r r i v e r à l a s o l u t i o n l a p lus 
a v a n t a g e u s e p o u r m o n client.» 

Les d e u x h o m m e s s e r o n t a d ­
m i s s i b l e s à u n e l ibérat ion s u r 
p a r o l e après a v o i r effectué le t i e rs 
de l e u r s e n t e n c e . I ls p u r g e r o n t 
l e u r p e i n e a u C e n t r e c o r r e c t i o n ­
n e l d u d i s t r i c t d e H a l i f a x , à L o ­
w e r Sack v i I le . 

Les a c c u s a t i o n s portées c o n t r e 
les d e u x h o m m e s o n t été m o d i ­
fiées p o u r c o u v r i r l'entrée illégale 
des 174 réfugiés. I ls a v a i e n t t o u t 
d ' a b o r d été inculpés d ' a v o i r aidé 
à f a i r e e n t r e r s e u l e m e n t u n des 
réfugiés présentement hébergés à 
u n e base m i l i t a i r e d e H a l i f a x . 

M e P i n k a expliqué q u e s o n 
c l i e n t a v a i t été approché p a r l a 
communauté s i k h e européenne 
p o u r a r r a n g e r l e périple c l a n d e s ­
t i n . L e c a p i t a i n e a organisé le 
v o y a g e d e Y Amélie, u n p e t i t car ­
g o d e 59 mètres enregistré a u C h i ­
l i , m a i s i l n'est pas l e propriétaire 
d u b a t e a u , a p o u r s u i v i l ' a v o c a t . 

L e c a p i t a i n e , q u i n ' a a u c u n 
d o s s i e r j u d i c i a i r e antér ieur , a 
reçu $10000 ( U S ) p o u r m e n e r à 

PHOTO PC 

b i e n l 'opémtion, q u i a débute 
d a n s le p o r t h o l l a n d a i s d e R o t t e r ­
d a m le 2 3 j u i n , a - t -on a p p r i s g r a c e 
à l'enquête menée par la G R C . 
p o u r se t e r m i n e r sur u n e p l a g e re ­
t i r e e des e n v i r o n s d e C h a r l e s v i l l e . 
d a n s le sud d e la N o u v e l l e - E c o s s e . 
L e s réfugies o n t déclaré a v o i r 
quitté l ' I n d e le 2 0 m a i . La p l u p a r t 
d ' e n t r e e u x a u r a i e n t déboursé e n ­
t r e $ 1 5 0 0 et $ 2 5 0 0 p o u r le v o y a ­
ge . 

P a r a i l l e u r s , t r o i s E s p a g n o l s ar ­
rêtés a b o r d d e VAmélie, l u n d i , 
o n t également été inculpés, h i e r , 
d ' a v o i r c o l l a b o r e à l'entrée illéga­
le des 174 réfugiés. V i n c e n t e Z u -
m e l . C a s t e r L a s a l l e et |osé F i z a -
g u a n n e o n t été renvoyés e n d e 
t e n t i o n e n a t t e n d a n t l e u r 
n o u v e l l e c o m p a r u t i o n e n c o u r , 
a u j o u r d ' h u i . 

Les autorités c a n a d i e n n e s re ­
c h e r c h e n t t o u j o u r s u n sixième 
h o m m e , d ' o r i g i n e i n d i e n n e . 

O n a commencé h i e r a e n ap­
p r e n d r e un p e u p lus sur les c i r ­
c o n s t a n c e s e n t o u r a n t l 'arrivée 
des réfugiés sur la r i v e néo-écos­
saise, sous le c o u v e r t de la b r u m e 
e t d e la n o i r c e u r , a v a n t l ' a u b e , d i ­
m a n c h e . S e l o n c e r t a i n e s sources , 
l e c a p i t a i n e a u r a i t manoeuvré d e 
façon à a m e n e r son b a t e a u très 
près d e la côte, jusqu'à ce q u e su 
c o q u e frôle le f o n d d e l'océan. 

D e s h a b i t a n t s d e C h a r l e s v i l l e . 
située à q u e l q u e 3 0 0 kilomètres 
d e H a l i f a x , o n t déclaré q u e le ca­
p i t a i n e d u n a v i r e a v a i t f a i t 
p r e u v e d ' u n e habileté c e r t a i n e s'i l 
a réussi, te l q u ' o n l e d i t , à a p p r o ­
c h e r aussi près d u r i v a g e . L ' e n ­
d r o i t est p r o p i c e à u n débarque­
m e n t c l a n d e s t i n m a i s il y a q u a n d 
même des r o c h e r s à éviter. 

Les 174 passagers on t glissé le 
l o n g d ' u n e r a m p e d e f a b r i c a t i o n 
a r t i s a n a l e d e 12 mètres, j u s q u e 
d a n s l ' eau g l a c i a l e d e l ' A t l a n t i ­
q u e . U n e fo is arrivés sur le r i v a g e , 
i ls o n t p u endosser des vêtements 
secs. 

t 
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Et soudain, la rue est devenue piscine 
MARTHA CACNON 

'5 

• « O n a notre W i l d w o o d » . 
lance une dame en regardant le 
déluge du haut de son balcon. 

Dans le quartier Saint-Henri, 
la rue Dclinellc s'est transfor­
mée en un véritable parc aquati­
que. Fiers d'avoir enfin « l e u r » 
piscine devant la maison, des 
enfants se baignent sans se sou­
cier de la propreté de l'eau. 

«Fais attention, tu peux at-
trapper des bibines», prévient 
une mere. Tant pis. ce n'est pas 
tous les jours qu'on s'amuse au­
tant. Têtu, le jeune garçon nage 
sur le dos en faisant des grima­
ces dans les quatre pieds d'eau 
qui recouvrent la rue. 

Pour une fois que la routine 
en prend un coup, pourquoi se 
plaindre même si le ciel vous 
tombe sur la tétc. Alors que la 
plupart des automobilistes pes­
taient contre les sautes d'hu­
meur du lemps. les gens de la 
rue Dclinellc prenaient la chose 
du bon cote. L'inondation est 
devenue prétexte a fêter entre 
voisins. 

Chantale Doy le , 13 ans. a 
même revêtu son maillot de 
bain. On s'échange les serviettes 
de plage. Un garçon, plus astu­
cieux que d'autres, se promène 

PHOTO ARMAND TROTTIER LA PRISSE 

Pour les enfants, la rue a toujours ete le lieu de tous les jeux. Les inédits, surtout. 

sur un curieux radeau. Assis sur 
une porte, il rame doucement 
au milieu de la rue, invitant 

d'autres jeunes a taire un petit 
tour. 

— Qu'est-ce qui fait que vous 

prenez les choses en riant? de-
mande-t-on a un gros monsieur 
en short colore. «Venez vivre ici 

et vous allez comprendre». 
La dame du balcon, le menton 

rivé a la balustrade, contemple 
«son W i l d w o o d » . Flic a l'air 
d'avoir un plaisir fou. « O n n'a 
jamais vu ça sur la rue Delinel-
l e » , dit-elle a sa voisine. «Si je 
ne me retenais pas, j'irais me 
baigner avec les enfants. On a 
tellement eu chaud ces derniers 
temps». 

Pour ne rien perdre de la scè­
ne, un couple âge a décidé qu'il 
valait mieux manger les sand­
wichs sur le balcon. 

Voyant la « m e r » qui la sépare 
de son logis, une grande fille ju­
chée sur des talons aiguille ne 
fait ni un ni deux et enlevé ses 
souliers. File traverse la rue; des 
hommes se mettent à siffler. 

On essaie de ne pas penser au 
nettoyage des caves et des sous-
sol. « La Ville devra payer les dé­
g â t s » , affirme quelqu'un. Ri­
chard Georges venr.it tout juste 
d'acheter s a maison ; tout le 
sous-sol est recouvert d'eau. 

Selon M. Michel Dubeau, 
l ' inondation aurait ete particu­
lièrement importante a ecl en­
droit, l'usine île pompage de l'c-
gout pluvial avant fait défaut. 
Les portes ont littéralement été 
emportées par la pression de 
l'eau 

Les éche l les é t a i e n t de p r e m i e r e n é c e s s i t e p o u r f u i r 

I autoroute Decarie, hier. PHOTO CP 

Comme à Bombay, 
en pleine mousson 
La canicule s'est noyée sur 
l'autoroute Décarie 
C I L L E S N O R M A N D 

• Il pleuvait deja depuis un 
bout de temps, hier après-midi, 
quand soudainement le Niaga­
ra s'est abattu sur l'autoroute 
Decarie. emprisonnant des di­
zaines d'automobiles. 

« lava i s vu ça une seule fois 
dans ma vie. c'était à Bombay, 
en Inde, il y a une douzaine 
d'années. Nous étions en plei­
ne saison des pluies. C'était pa­
rei l» , raconte Gary Sheppard. 
de Notre-Dame de Grâce, à 
Montréal, dont la voiture était 
encore immobilisée dans un 
lac d'un demi-kilomètre, en di­
rection nord, au milieu de la 
soirée. 

« M ê m e les balais a glace, je 
ne les voyais pas tellement il 
tombait d'eau, tellement les vi­
tres se sont embuées. Des voi­
tures arrêtaient, d'autres for­
çaient l'allure pour s'immobili­
ser un peu plus loin, tout le 
trafic était finalement paralysé 
et l'eau a commencé à monter. 
Les occupants sont sortis en 
même temps des vo i tu re s» , 
poursuit M. Sheppard, 32 ans, 
un gaillard de six pieds trois 
pouces qui. debout près de sa 
voiture, avait de l'eau à la cein­
ture. 

L'impuissance totale 
Certains étaient coléreux, ils 

semblaient surtout inquiets 
pour leur véhicule, mais une 
bonne proportion des naufra­
gés, pour ne pas dire la moitié, 
semblaient accepter l'inonda­
tion avec philosophie. 

«C 'es t tellement énorme , 
comme situation, on se sent 
tellement impuissant qu'il n'y 
a rien d'autre a faire que d'en 
r t e . C'est ce que beaucoup fi­
nissaient par faire. 

« l 'a i vu un homme refuser 
de quitter sa voiture, dans la­
quelle il priait... Quelques au­
tres, qui avaient tardé à sortir 
parce qu'ils savaient, qu'en ou­
vrant les portieres, l'eau s'en­
gouffrerait dans leur auto, ont 
fini par s'y résigner à l'arrivée 
des pompiers.» 

A l'heure où la catastrophe 
s'est produite, au beau milieu 
de l'apres-midi, plusieurs se 
rendaient chez eux, mais 
d 'autres c i r cu la i en t dans 
l ' exe rc ice de leur t r ava i l . 
C'était le cas pour M. Shep­
pard, qui est associé dans une 
agence de publicité montréa­
laise. Sheppard et Taddeo. 

Sauvetages 
Les pompiers ont descendu 

des échelles dans la voie rapi­
de, pour permettre aux occu­
pants des véhicules de s'échap­
per. Entre-temps, la police ai­
dait de nombreux 
automobilistes et camionneurs 
qui n'étaient pas rendus trop 
loin, à quitter l'autoroute en 
empruntant une voie d'entrée, 
au nord de Queen Mary. 

«Les policiers nous ont dit 
de ne pas trop nous eloigner, 
car on allait remorquer les voi­
tures et ics camions. Mais, tant 
que l'eau ne se serait pas reti­
rée, il n'y avait rien à faire que 
d'attendre», dit M. Sheppard, 
qui est redescendu dans la fos­
se pour... prendre des photos. 

Pas de métro, il a fallu marcher 
M A D E L E I N E B E R T H A U L T 

• Il y avait des milliers et des 
milliers de citoyens dans les rues 
et sur les trottoirs, hier a l'heure 
du souper, attendant des autobus 
qui tardaient à se pointer. Bien 
des gens ont marche ou fait de 
l'auto-stop. Aux arrêts d'autobus, 
surtout a proximité des stations 
de metro, de longues files d'atten­
te s'étiraient d'un coin de rue a 
l'autre. 

t t pour ajouter a cela, beau­
coup de feux de circulation ne 
fonctionnaient pas. Traverser un 

coin de rue en voiture exigeait 
une certaine audace. Mais le 
moindre manque aux règles de ci­
visme se tranformail en embou­
teillages et plus rien n'avançait. 
L:t, l'heure de pointe du retour a 
la maison s'est étendue jusqu'au 
début de la soiree. 

Sur le boulevard du Mont-
Royal, depuis l'avenue du Parc 
jusqu'au centre des sports de 
l 'Un ive r s i t é de Mont rea l , la 
chaussée avait ete soi levée par 
l'eau descendue de la montagne. 
Des morceaux d'asphalte de gros­
seurs différentes gisaient un peu 
partout, obligeant les automobi­
listes a faire du slalom. Sur la 

m o n t a g n e , c o m m e en bien 
d'autres endroits , des grosses 
branches d'arbres centenaires 
L i a i e n t cassées et avaient etc 
charriées par le vent quelques 
mètres plus loin. 

Sur Mapleuood. près de Sprin-
grove. un arbre déracine était 
couche sur le gazon et offrait ses 
racines au ciel. 

En bien des endroits, Montreal 
avait un visage sinistre. Ça et la 
on entendait les sirènes des pom­
piers et des ambulances. De gros 
nuages gris fonces surplombaient 
la ville. Mais la foule bariolée qui 
rentrait chez elle a pied adoucis­
sait cet aspect cahotique. 

PHOTOS LA PRetSe 

Boulevard Perras, a Montreal -Nord: nouvelle illustration de la théorie des vases c o m m u n i c a n t s ? 

De l'île Bizard 
à La Presse, 
quatre 
heures... 
CIUII n-JMH 

i 

La nature a tr iomphe rue Marci l , a Notre-Dame de Grace. PHOTO DENIS COOUVIUI. LA PKSS€ 

• Quatre longues heures de voi­
ture, pour franchir non pas 400 
mais 40 misérables kilometres, 
entre l'Ile Bizard et le centre-ville 
de Montreal. 

La grosse pluie a commence 
vers I4h30. à Saint-Laurent près 
de la Trans-Canadienne. Les gens 
ont fige, l'ai tente de m échapper 
par des rues industrielles. Mal­
heur, ça aboutissait a des usine-, 
ça ramenait invariablement a 
l 'autoroute où des bouchons 
s'étaient formes tout comme au 
pire des heures de pointe. 

Et moi qui suis parti tot pour 
éviter ça ! Qu'est-ce que ça va être 
tantôt! 

Les essuie-glace n'arrêtent pas. 
le degivreur non plus. Les bulle­
tins de nouvelles commencent a 
parler de problèmes, d'inonda­
tions, de gars pris dans leur voitu­
re. Enervant mais rien de sérieux 
encore. Le moteur ne chauffe pas 
( v ive les ventilateurs électri­
ques!). 

Puis survient la premiere gran­
de mare, qui a envahi une rue de­
vant quelques petits immeubles 
de compagnies. Les gros camions 
foncent ( c h a n c e u x ! ) . Les 
automobilistes hésitent. 

Il y a devant moi un jeune gars 
dans une petite japonaise. Il exa­
mine, soupesé, talonne; il niaise 
quoi. Il a l'air de lâcher la pédale 
d'embrayage, le le suis, j'aceelere. 
Mais c'est qu'il n'accélère pas. 
lui ! On va sûrement caler tous les 
deux! |e trouve finalement le 
moyen de contourner le fâcheux. 
|e regarde le plancher; pas d'eau, 
ça va bien. 

Vingt minutes plus tard, je finis 
par arriver a la fourche qui mené 
à la Métropolitaine ou a la soi-di­
sant voie rapide Decarie. Des voi­
tures sont prises dans des lacs sur 
le bord de la Transcanadienne, et 
ça ralentit les centaines d'autres 
qui commencent a arriver. 

C'est le bouchon universel, le 
magma: sur toutes les voies éle­
vées du coin, c'est plein partout et 
ça n'avance pas! Il y en a qui des­
cendent de voiture pour regarder 
le spectacle (ça vaut le prix!)» 
mais un nouveau grain les fait ra­
pidement s'égailler. 

Quelques audacieux finissenl 
par prendre la Métropolitaine, o'ti 
s'étend quelque chose d'un peu 
plus grand que le lac Saint-Louifc> 
(d'accord, disons le lac des Deux-
Montagnes!). Evidemment, ils ne 
vont pas vite (quand compren­
dront-ils donc que moins on va 
vite, plus on risque de caler! ) . 

Nous finissons par passer, on 
réaccélère pour se rendre plos 
vite a un nouveau bouchon, c/uel-
ques centaines de metres iplus 
loin (c'est là qu'on se rend comp­
te que des freins mouilles ne sont 
pas très efficaces!). Il y a un peu 
d'eau sur mon plancher. 

Mais il faut ce qu'il faut, j'ai" des 
textes à faire, moi ! 

Et de nouveaux lacs. On recom­
mence. Encore deux fois comme 
ça sur la Métropolitaine! lusqu'à 
la sortie Saint-Laurent. Une. fois, 
l'eau monte presque sur le capot: 
j'ai peur! Maisca finit par ptisser. 
Il y a un peu plus d'eau sur le 
plancher... 

On quitte la Métropolitaine a 
une entree qu'il faudra en ï l e r a 
l'envers, devant le Centre Roc­
kland, parce qu'il y a maintenant 
devant nous un bout de tunnel 
qui ferait une belle pubc à Ci-ci-
ci-tadelle... 

l'aime de plus en plus ma. Maz­
da ( 323 LX a injection ) ! 

Ça va aller maintenant, je me 
dis: on est en ville. Sur le (boule­
vard de L ' A c a d i e . Mais, non. 
c'était trop beau : c'est encore 
bouche partout a cause de l'eau! 

Coupons par Parc-Extension, 
des fois que... (jurons): duns cer­
taines rues, on se croirait a Veni­
se, une Venise helléniqiMe, s'en­
tend. Les gens se prome nent en 
gougounes de caoutchouc, cer­
tains tentent de deboucÉïer des 
égouts municipaux (ou sont les 
cols bleus?). 

Il approche lbh30. Voila la rue 
lean-Talon. Bouche la aivssi. 

Rien d'autre a faire qiu.* d'arrê­
ter pour casser la croûte; elle sera 
froide: le gars n'a plus IVHcctrici-
té et se promené pieds nus entre 
son poêle à charbon de bois et sa 
cave inondée. La serveuse, qui est 
de Pointe-aux-Trembl<:s. espère 
que son chat n'aura pas de pro­
blèmes (elle habite un sous-sol et 
avait laisse ses fenêtres ouvertes). 

Bon. c'est un rcdeitart. Il est 
I7h. ' 

A force de tourner, i le me heur­
ter avec des centaines; d'autres à 
des tunnels inondés, jle finis par 
aboutir au viaduc de la rue Roc­
kland. Un viaduc, ça ne s'inonde 
pas, mais quand il es1! en repara­
tion, c'est encore un Ibcau paquet 
de troubles ! 

Toujours est-il qu'une demi-
heure plus tard, nous, voici dans 
Outremcnt, où ça bloque encore 
jusqu'à l ' avenue V a n H o m e . 
Dans le quartier. < \ s bénévoles 
font la circulation. 

Coupons par les petites rues 
(curieux, personne ne semble y 
avoir pensé.'). 

Alleluia ! Sur I'awenuc du Parc, 
•m sud de Van Horne, ça se met 
enfin à bien aller !... 

\ 
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La SQ ne prendra pas de sanctions contre 
ses agents pour leur grève perlée 
A N D R E P E P I N 

till lllirttiii île l a l'rrwr 

,.'/// BEC 

• La direction de la SQ n'entend 
imposer aucune sanction contre 
ses 4 000 agents qui ont exerce 
hier des moyens de pression pour 
hàier les négociat ions qui se 
poursuivent entre le gouverne­
ment et leur association, dans un 
hotel de Québec 

Le directeur de la SQ, M. Jac­
ques Beaudoin. actuellement en 
vacances, est cependant informe 
d'heure en heure de l'état des né­
gociations et de la qualité du tra­
vail effectué par ses hommes. 

Un proche collaborateur de M. 
Reaudoin a indiqué hier soir à La 
Presse que le ralentissement de 
travail remarque hier, d'abord 
chez les patrouilleurs puis dans 
mutes les escouades spécialisées, 
n'avait pas eu pour effet de met­
tre en peril la sécurité du public. 

Le ministère du Solliciteur géné­
ral n'intervient pas non plus tant 
que le processus de négociations 
permet d'espérer un règlement. 

Les policiers sont retournés au 
travail à minuit ce matin, mais il 
est clair que i'atmosphère n'est 
pas à l'enthousiasme dans tous les 
quartiers généraux. «L 'ac t iv i té 
est au neutre partout. On ne ré­
pond qu'aux véritables urgen­
ces», a confie un proche du direc­
teur. 

Les préposés à l'expédition 
de The Gazette lock-outés 
Ils rejoignent les pressiers et les préposés à l'entretien 
L I L I A N N E LACROIX 

• Les pressiers ci préposes a l'en­
tretien lock-outes du quotidien 
The Gazette ont maintenant de la 
compagnie sur les piquets de grè­
ve Lundi soir, les quelque 85 pre-
posés à l'expédition ont en effet 
refuse de franchir les piquets et 
• resteront maintenant dehors 
jusqu'à ce que ca se règle», assure 
l'éditeur du journal Clark Davey. 

Les préposes à l'expédition 
n'auraient normalement eu le 

La fin du 
caractère 
préventif 
du CLSC? 
Prrsw Canodiennt 

Ol'l BEI 

• Les infirmières et infirmiers 
travaillant dans les Centres lo­
caux de services communautaires 
(CLSC) estiment que leur tache 
de travail est mal définie, qu'elle 
fe'esi alourdie au fil des ans. et 
(craignent que les CLSC ne per­
dent leur vocation preventive 
tnnir devenir de petits hôpitaux. 

1 Ce sont là quelques-uns des ré­
siliais d'une enquête effectuée 
auprès d'une centaine d'infirmie-
rtk et infirmiers des 25 CLSC de 
lalregion de Ouebec ( 03 ) et que le 
SMIIO a rendus publics hier. 

\. enquête portait nommément 
sur la tache des infirmières et in-
firnniers. les services dispenses 
par les CLSC. ainsi que sur l'utili­
sation des budgets. 

Les infirmières et infirmiers 
qdiloni répondu au questionnaire 
Oiln pour la plupart souligne que 
letij tache de travail était mal de-
r'".:ic. comparativement a celle de 

m i -
îpa 

leuRs collègues oeuvrant en 

lieu'dit «curatif». 
Appelées a travailler au sein 

d'équipes multidisciplinaires, 
plusieurs ont souligne qu'il leur 
était difficile de faire accepter 
leur jpoint de vue par leurs colle-
guestet que dans certains cas, elles 
se voyaient évincées de program­
mes qu'elles avaient elles-mêmes 
élabores. 

En outre, les répondantes esti 
mertt que leur tache de travail 
s ' e s l considérablement alourdie 
au fjl des ans. 

\insi, dans le domaine de la 
s a u t e scolaire, une infirmière qui 
visitait! antérieurement deux ou 
t r o i s ^écoles, selon le nombre 
d enfarits. doit maintenant en vi­
s i t e r lé double ou même le triple. 

De itieme, un infirmière ou une 
infirmlicr oeuvrant dans des re­
gions l'isolées, comme l'Ile-aux-
Coudres ou l'Ile-aux-Grues, et qui 
travaillait en moyenne 44 heures 
p a r semaine en 1983, a vu sa 
charge! hebdomadaire moyenne 
augmenée a 57,5 heures en 1987. 

\ 
Deux 
morts, 
cinq 
blessés 
• Un acbident impliquant deux 
voitures, kurvenu hier à 13 h 35 
sur la route 139 a East- Farnham. 
dans l'EstHe, a entrainé la mort 
de deux iersonnes et causé des 
blessures à cinq autres des occu­
pants des'véhicules. 

Les deuxlvictimes sont un hom­
me de 50 ans et un enfant de 11 
ans. Quatre, des cinq blessés se­
raient dans un état grave tandis 
que le cinquième n'auraient subi 
que des blés ures mineures. 

L'un des 
rail pas cédé 

ieux véhicules n'au-
le passage. 

Le détachement de la SQ de 
Cowansvillej fait enquête pour 
connaître leslcirconstances de cet 
accjîleni \ p 

droit de grève que le 14 août, 
mais ils ont maintenant joint, un 
peu prématurément, les pressiers 
et membres du personnel d'entre­
tien, en lock-out depuis vendredi 
dernier. 

Maigre l'absence de quelque 
250 employes, le journal est sorti 
avec seulement une heure et de­
mie de retard. «Ça vous montre 
la somme de travail que ces gens-
la abattent habituellement, lance 
ironiquement M. Davey. Une cin­
quantaine de cadres ont pu faire 
le bouloi de 250. Sans problème. 
Quand nous disons qu'il y a un 
surplus de personnel, vous voyez 
bien que nous n'exagérons rien.» 

Du coté des employes lock-ou­
tes, on commence toutefois à 
marmonner et a parler de scabs: 
« I l nous semble que nous voyons 
soudainement beaucoup de visa­
ges inconnus, lançait lacques La-
vigne, president de la section lo­
cale du syndicat des communica­
tions graphiques. Apres tout, 
comment peuvent-ils. avec une 
poignée de cadres, faire le travail 
de 250 personnes plus expérimen­
tées, surtout quund l'expédition 
s'est retrouvée désertée sans pré­
avis?» 

L'éditeur du journal reagit for­
tement quand on lui fait part de 
ces soupçons: « | invite n'importe 
quel enquêteur a venir voir ce qui 

se passe. Nous ne faisons rien, ab­
solument rien, que nous n'avons 
pas le droit de faire. Nous faisons 
le travail des gens qui sont dehors 
et pour vous dire la vérité, ils ne 
nous manquent même pas.» 

La veille, il avait averti les em­
ployes que quiconque ne se pré­
senterait pas au travail resterait 
dehors jusqu'au règlement du 
conflit. Les préposes de l'expédi­
tion ont préfère défier cette me­
nace: «Tactiquemcni, nous auri­
ons dù prendre cette décision 
vendredi dernier puisque le same­
di constitue l'édition la plus im­
portante, explique M. Lavigne. Ce 
soir (h ier ) , nous verrons com­
ment ca va, car l'édition du mer­
credi (aujourd'hui ) est aussi très 
importante.» 

Selon M. Lavigne. les deman­
des syndicales sont très modestes: 
«Nous demandons pratiquement 
le statu quo. Ça n'est pas une 
question de salaire. Ce qui nous 
inquiète surtout, c'est la sécurité 
d'emploi. L'employeur promet de 
ne pas mettre d'employés a pied, 
mais il nous offre seulement un 
contrat d'un an au lieu des trois 
ans habituels. Cela prouve qu'il a 
certaines intentions...» 

La juridiction du syndicat, la 
question de sous-traitance, l'an­
cienneté et le plancher d'effectifs 
sont aussi au coeur du litige. 

Une information obtenue hier 
soir par La Presse indique par ail­
leurs qu'un autre ralentissement 
de travail significatif est prévu au 
cours des prochains jours si les 
négociations intensives qui se 
poursuivent n'aboutissent pas à 
un règlement. 

Le gouvernement a déposé hier 
de nouvelles offres aux policiers 
qui continuaient de les examiner, 
hier en soirée. 

Le premier ministre Bourassa 
suit personnellement l'évolution 
du dossier, de même que le prési­
dent du conseil du Trésor, M. 
Paul Gobeil. 

M. Bourassa. au cours, d'une en­
trevue radiophonique, a dit hier 
espérer que les deux parties en ar­
rivent à un règlement convenable 
dans les prochains jours. «Nous 
avons obtenu un règlement avec 
l'ensemble du secteur public, rè­
glement qui tient compte de la si­
tuation financière du gouverne­
ment et ce, sans des grèves impor­
tantes. Espérons qu'il en sera de 
même avec les policiers», a décla­
re le premier ministre. 

Les principaux points en litige 
ont trait a la rémunération des 
policiers et à la contribution du 
gouvernement au fonds de pen­
sion. Les policiers soutiennent 
qu'ils sont très loin derrière leurs 
confreres de la CUM sur ces deux 
points. 

Les policiers de la SQ, a leur 
en t rée au s e r v i c e , gagnent 
$26 000 et la moyenne des salai­
res se situe a $38 000. 

Le décret imposé par le gouver­
nement pequiste et régissant 
leurs conditions de travail a pris 
fin en décembre dernier. 

Rappelons qu'en 1985, alors 
qu'un autre executif dirigeait 
l'Association des policiers provin­
ciaux, des moyens de pression ra­
dicaux avaient été mis de l'avant. 
On se souviendra que les poli­
ciers, durant plusieurs mois , 
n'avaient pas émis de contraven­
tions relatives au respect du code 
de la sécurité routière. 

Un des moyens de pression 
avait alors consiste à laisser «cou­
ler» des informations importan­
tes de l'escouade des crimes éco­
nomiques. 

Thériault, de la CSN, 
en procès le 3 août 
tin Kurt,m de Lu Presw 

QUERIC 

• Gerard Thériault. 49 ans, de 
Shawiniqan, un des quatre per­
manents de ta CSN arrêtes en 
rapport avec le conflit du Ma­
noir Richelieu, subira son procès 
sous six chefs d'accusation. 

C'est la décision rendue hier a 
Ouebec par le iuge Maurice Lan­
glois qui préside l'enquête préli­
minaire d'un premier groupe de 
trois permanents de la centrale 
soupçonnes d'actes criminels. La 
date du procès sera fixée le S 
août. 

Apres avoir entendu plus de 
20 témoins durant six jours de 
débats, le juge langtois a décide 
que la preuve présentée lui per­
mettait d'envoyer Thériault a 
son procès. 

Ce matin, devant le même 
juge Langlols, l'avocat de Thé­
riault, Me Jacques larochelle, 
tentera d'obtenir que son client 
soit remis en liberté sous condi­
tions. 

Les accusations qui pèsent 
contre Thériault, a la lumière 
des dénonciations formulées 
par la police et présentées par ia 
Couronne a l'enquête prélimi­
naire, sont les suivantes : 
. possession d'un pistolet modi­
fie de calibre .22, c est-a-dire 
prohibe; 
• avoir provoque une explosion, 
a l'aide de matières explosives, 
au motel Universel de Chicouti-
mi, le 23 mai, cet établissement, 
rappelons-le, est la propriété de 
I homme d'affaires Raymond 
Malenfant; 

avoir complote pour commet­
tre cet acte criminel; 

avoir commis des méfaits a 
cet établissement; 

avoir complote pour provo­
quer une explosion au motel 
Universel de Drummondville, 
• avoir complote pour provo­
quer une explosion au motel 
Universel de Montréal. 

Certaines de ces accusation 
relatives a l'utilisation de matiè­
res explosives, prévoient l'em­
prisonnement a perpétuité, si 
(accuse est reconnu coupable. 

G e r a r d Thériault, un perma­
nent qui oeuvre depuis de nom­
breuses années au sein de la 
CSN, a écouté le iuge langlois 
faire part de sa decision puis a 
penché ta tê te , visiblement 
ébranle par l'issue de son enquê­
te préliminaire. L'enquête préli­
minaire conjointe que subissent 
en même temps Arsène Henry 
et Raynald Tardif, respective­
ment directeur de grève pour 
tout te Ouebec et permanent 
pour la région du Saguenay-Lac-
Saint-Jean, est à peu près termi­
née. Its sauront vraisemblable­
ment aujourd'hui s'ils seront ci­
tes a procès par le juge Langlois. 

L'avocat de la. défense, Me 
Jacques Larochelle, n'a pas vou­
lu, hier soir, commenter la déci­
sion du juge Langlois. Dans un 
-bref entretien avec La Presse, Il 
a simplement indiqué qu'il de­
meurait optimiste et qu'il se 
préparait activement aux autres 
étapes des procédures. 

Une fois les enquêtes prélimi­
naires de Gérard Thériault, Ar­
sène Henry et Raynald Tardif 
terminées, le juge Langlois en­
tendra la preuve concernant un 
quatrième permanent de la CSN, 
Guy Boisvert, souçonné d'avoir 
conseille de provoquer une ex­
plosion au Manoir Richelieu de 
Pointe-au-Pic, le principal éta­
blissement de M. Malenfant. 
L enquête de Boisvert doit d'ail­
leurs débuter des aujourd'hui. 
Ce quatrième permanent syndi­
cal est garde au centre de de­
tention d'Orsainville, en compa­
gnie de Henry e t Thériault. 
Quant a Tardif, rappelons qu'il 
jouit d'une liberation sous con­
ditions. 

Un témoin important dans 
cette cause, Marc-André Boivtn, 
identifié comme étant un colla­
borateur des Services canadiens 
de renseignements et de sécuri­
té, a termine hier en matinee 
son long témoignage. Il demeu­
re toujours sous la protection de 
la Sûreté du Ouebec. Bolvin, qui 
a reconnu sa culpabilité a l'accu­
sation d avoir fait exploser une 
bombe, en 1986, au motel Uni­
versel de Sainte-Foy, connaîtra 
sa sentence le 11 septembre 
prochain 

Le choix sensé pour un chouette été! 

Piscines creusées 
iGrande variété de 
modèles et 
de dimensions 

[Installation 
comprise 

IAucun 
sous-contractant 

Piscines hors-terre 
• Système de filtrage perfection 

né, muni d'un drain de fond 

• Réduit le temps d'entretien et 
vous permet de profiter au 
maximum de votre été 

BDisponib lesurbon nombre de 
piscines hors-terre Trévi, à 
structure d'aluminium ou 
d'acier recouverte de vinyle 

• Oui, chez Trévi, les rêves 
deviennent réalité! 

Du soleil dans tous nos rayons! 

«ALGAECIDE» 
contre les 
a lgues 
Quantités limitées 

sur toute 
notre vaisselle 
en acrylique! 
Quantités limitées. 

Eau brouillée? 
Partez en paix! 
Chlore «EXCEL» 
en rondelles 
1 contenant de 20. 34,9b% 
2 contenants de 20. 64,95$ 

20% de rabais 
sur tous nos jouets gonflables! 

Depuis 15 ans! 

CHLORE GRANULE «EXCEL» 
Contenant de 9 kg. 39,95$ 

Faites un saut chez Trévi! 
MAINTENANT 5 SUCCURSALES POUR MIEUX VOUS SERVIR 

FACILITES DE PAIEMENT! 
HEURES D'OUVERTURE; « I W M I S I 01 COii 

LUN AU V I N : 9h j 21h « i w w (iweiwmattUKi 
•CHtUUtS ACCtPltS SAM: 9 h a 17h 

H'Xié le dimanche 
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Une vieille dame agressée sauvagement par un adolescent 
M A R T N H G » G N O N 

• Pauvre Mlle Lanctil! 
En répétant cette phrase, la 

concierge transpire encore de 
peur. Elle a aperçu la vieille dame 
étendue sur la civière, les yeux 
hagards. «Elle avait le visage affo­
lé de quelqu'un qui a vu l'enfer». 

La plus âgée des locataires de 
l'immeuble, Mlle Ancti l , 64 ans. a 
été agressée sauvagement par un 
adolescent de 1b ans dans son ap­
partement, lundi , à Longueuil. 
Lorsque les policiers sont arrivés, 
elle avait encore un couteau de 
cuisine planté dans le cuir cheve­
lu. Une histoire abominable! 

Le destin a voulu qu'elle survi­
ve. A son âge. Mlle Anctil aurait 
peut-être préféré mourir plutôt 
que de continuer a vivre en fai­
sant des cauchemars chaque nuit. 
Les policiers ont rapidement arré 
te le jeune garçon qui habite tout 
près et connaissait la victime. 
Personne ne peut encore expli­
quer un geste aussi cruel. Dans 
son excès de fureur, il ne se serait 
pas contenté de poignarder et de 
frapper la pauvre dame, il aurait 
aussi tenté d'abuser d'elle sexuel­
lement. Il y a, dans tout cela, 
quelque chose de démentiel. 

Scion les informations obte­
nues, il s'agirait d'un adolescent 
de bonne famiile. En apprenant 
la terrible nouvelle, le père qui 

NOS CLIENTS, EUX, LE SAVENT... 

RÉNOVATION L'ACADIE 
9725, boul. L'ACADIE, Montréal 

C'EST LE MEILLEUR CHOIX! 

CUISINES 
AUSSI DISPONIBLES 

i • salles de bains 
- , • salles de jeux 
fi -^n rajouts 

Tp TOUT GENRE DE 
RÉNOVATION 

PRET BANCAIRE 
1 DISPONIBLE 
POUR RÉNOVATION 

HEURES D ' O U V E R T U R E 
Samedi » t dim one Ko, do 1 0 h a 

1 7 h. Ou lundi à mercredi, 
do 9 h o 18 h Jeudi 

•t vendredi, do 9 h a 20 h. 

ESTIMATION 
À DOMICILE 337-0702 

connaissait également Mlle Lanc 
t i l , aurait fait une violente crise. 

Quelques heures avant l'arres­
tation de son fils, il avait même 
déclare à un voisin: «C'est dégoù-
lant ce que l'on a fait à cette fem­
me; il faut chercher ce gars». À ce 
moment, i l était loin de penser 
que le suspect se trouvait juste à 
ses côtes. 

« Il a l'air d'un homme f ini , 
écrase par sa peine », confiait un 
proche, hier. « Il ne comprend 
pas ce qui a pu pousser son gar-
con à faire une chose aussi horri­
ble. Moi non plus ». D'après les 
pol ic iers, i l se serait empare 
d'une somme d'environ $90. Il est 
difficile de croire que c'est là le 
seul motif. 

L'adolescent de race noire se 
serait faufile dans l'appartement 
de Mlle Lanctil, alors qu'elle était 
allée chercher son courrier dans 
sa boite aux lettres. 11 aurait lente 
de l'étouffer avec une taie d'oreil­

ler, puis l'aurait poignardé aux 
bias et a la tête. Heureusement, la 
lame du couteau de cuis ine 
n'était pas pointue. 

Après avoir perdu conscience 
durant un certain temps, la dame 
aurait elle-même alerté les poli­
ciers. On l'a immédiatement con­
duite à l'hôpital Charles-Lemoy-
ne où on estime qu'elle est hors 
de danger. 

Curieusement, les locataire de 
l'immeuble qui compte 15 logis 
n'ont rien entendu. Pas un seul 
cri. Même la concierge, Mme Bri­
gitte Martin qui habite l'apparte­
ment à côté de celui de Mlle 
Lanct i l . ignorait qu 'un drame 
d'horreur se déroulait tout pres. 

« |'ai entendu des bruits, com­
me si quelqu'un déplaçait des 
meubles. Rien de plus ». raconte-
l-elle. Comme tous les locataires, 
elle aime bien Mlle Lanctil qui 
habite seule à cet endroit depuis 
14 ans. C'est une dame gentille, 
tranquille, qui ne sort pratique­
ment jamais. L'ete, elle passe ses 
journées sur le balcon, tandis que 

l'hiver, elle reste enfermée entre 
ses quatre murs. 

« Pourquoi le sort a-t-il voulu 
que ce soit-ellc? » demande la 
concierge qui tremble comme 
une feuille Cette histoire a d'ail­
leurs seine la panique dans l'édifi­
ce où plusieurs femmes vivent 
toutes seules. L'une d'elles a de­
mande que l'on pose des barreaux 
a sa fenêtre. « |e préfère la prison 
à la mort ». 

Mlle Lanctil avait elle-aussi très 
peur des cambrioleurs. Récem­
ment, elle avait averti la concier­
ge qu'elle devrait fermer sa porte 
patio. 

Sur la rue, plusieurs personnes 
connaissent l'agresseur. Maigre 
l'horreur, certaines ont manifeste 
des gestes de sympathie à l'égard 
de la famille. « On lui a dit que ce 
n'était pas de sa faute, mais il se 
sent terriblement coupable. » 

Accuse de tentative de meurtre, 
de vol et d'agression sexuelle, 
l'adolescent a comparu hier de­
vant le Tribunal de la jeunesse. 

l'HOTO ARMAND TROTTIER LA PRESîf 

La c o n c i e r g e de I immeuble 
Mme Br ig i t te Martin 
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La police de la CUM accueille 
quarante-quatre nouveaux agents 
C I L L E S S T - J f A N 

• Le Service de police de la Com­
munauté urbaine de Montreal a 
commande une etude détaillée de 
ses critères d'embauché auprès 
d'une firme privée, compte tenu 
du nombre peu élevé de nou­
veaux policiers originaires dé­
groupes ethniques. 

C'est ce qu'ont indique hier a 
l ' I le Bizard le president de la 

Notre nouveau bas prix 
pour un billet 
aller simple. 

* À l'achat de deux billets réguliers 
Wardair, en classe économique 
( 1 aller-retour ou 2 allers simples) 
entre toutes les destinations 
desservies par Wardair au 
Canada, nous vous remettrons 
GRATUITEMENT un billet aller 
simple pour la même destination. 

Le service régulier Wardair, au 
Canada, est une bonne affaire à 
n'importe quel jour, mais c'est toute 
une aubaine entre le 15 juillet et le 
31 août 87. 

Amenez un e ami e . un conjoint, 

un associe d'affaires - ou conservez 
votre billet-prime que vous pourrez 
utiliser pour la même destination. 
Quelle que soit votre destination, 
vous voyagerez en Classe 
Wardair'1", à bord de nos gros 

porteurs exclusifs, en plus de 
profiter de notre service attentif ei 
de nos prix concurrentiels. 

Le billet-prime doit être utilisé sur 
les vols Wardair seulement et sera 
remis à l'achat de deux billets 

réguliers en classe économique, 
pour les vols d'origine entre le 
15 juillet et le 31 aoùL'87. 

Les voyages-primes doivent être 
effectués dans un délai d'un 
an à compter de la date d'émission 
du billet. Si ce voyage comprend 
2 destinations différentes, le 
billet-prime sera accordé pour 
la destination la plus courte. 
Four des renseignements supplé­
mentaires appelez Wardair ou votre 
agent de voyages. 

Vancouver • Edmonton • Calgary • Toronto • Montréal 

Wardair Canada 

CUM. M. Michel Hamelin. et le 
directeur du service. M. Roland 
Bourgel. au cours d'une conferen­
ce de presse précédant l'asser-
menta t ion de 44 nouveaux 
agents 

Parmi ceux-ci. deux sont d'ori­
gine italienne et un autre d'origi­
ne anglaise. Les autres sont cana­
diens français. Par ail leurs. 14 
nouveaux agents sont des fem­
mes, ce qui constitue un progrès 
certain par rapport à il y a quel­
ques années. 

Ce qui inquiète la direction du 
service, cependant, c'est le man­
que de policiers allophoncs. 

Le service de police a pourtant 
lance un programme dans les éco­
les secondaires, depuis pris de 
deux ans. dans le but d'intéresser 
a la police les jeunes tic différen­
tes origines. 

M. Bourgel a note que ce pro­
gramme semblait avoir donne des 
résultats, si l'on tient compte du 
nombre de postulants récents 

sur bOO demandes. l ) l ont etc fai­
tes par des personnes venant de 
groupes ethniques. 

Mais le directeur a deplore que 
47 demandes aient etc inadmissi­
bles, parce que les candidats 
avaient plus de 35 ans. qu'ils n'è 
(aient pas citoyens canadiens ou 
n'avaient pas les pré-requis aca­
démiques. 

L'objectif ultime, selon lu i . est 
d'atteindre une proportion de pu-
liciers d'origines ethniques de 30 
p. cent, comme la population de 
la CUM. Le SPCUM compte ac­
tuellement un peu plus île 40O po­
liciers d'origines autres que cana­
dienne française, soit environ 10 
p. cent de ses effectifs, et seule­
ment sept policiers membres dt 
minorités \ isihlcs. 

Par ailleurs, M. Bourgel a refu­
te les avances de journalistes an­
glophones qui s'indignaient que 
certains finissants en techniques 
policières du college lohn-Abbotl 
aient etc refuses, faute de con­
naissances suffisantes du fiançais 

Vol au dépanneur Léo : 
pas de cautionnement 
pour Jean-Denis Béliveau 
J O Y C E N A P I E R 

• |ean-Denis Béliveau. accuse 
d'avoir complote ei commis un 
vol dans un dépanneur avec un 
complice, samedi dernier, ne sera 
pas libère moyennant un caution­
nement. 

C'est ce qu'a decide hier le juge 
lean Longttn, de la Cour des ses­
sions, invoquant la sécurité publi­
que. M. Béliveau. 27 ans. repond 
a des accusations sérieuses qui ne 
permettent passa remise en liber­
té en attendant son enquête préli­
minaire, a note le tribunal. 

L'avocat de l'accuse. Me Ri­
chard Pasquin, a dit plus lard 
qu'il avait l'intention d'en appe­
ler de cette décision devant la 
Cour supérieure. Il a note que son 
cl ient, lui-même victime d'un 
acte criminel voila deux ans ( il a 
perdu l'oeil gauche) et qui n'a pas 
de casier judiciaire, n'était pas a 
l'intérieur du magasin lorsque 
son complice, arme d'un couteau, 
a commis le vol. M. Béliveau. de 
dire son avocat, devrait être libè­
re en attendant son enquête parce 
qu'il ne représente pas un danger 
pour la société. 

L'accuse, un grand brun aux 
cheveux boucles, a témoigné hier 
que. le soir du délit, il s'élail ren­
du au dépanneur Leo. situe rue de 
Lorimier, dans l'est de la métro­
pole, avec un complice, pour y 
voler une caisse de bière. Une lois 
a l'intérieur du commerce, il s'est 
aperçu que le propriétaire le con­
naissait. Il a donc avise son ami 
qui l'attendait dehors île voler la 
caisse lui-même lui disant qu'il 
l'attendrait près de la sortie de 
service. Le complice est entre a 
son tour dans le magasin et lui a 
passe la caisse. M. Béliveau est 
rentré chez lui pour l'attendre. 

C'est alors que le propriétaire 
du magasin. Sanh Binh Mach, .i 
aperçu le voleur qui. lui, a brandi 
son couteau. Le fils de l'épicier, 
Vich- l i Mach. attire par le bruit, 
esi arrive a son tour et a pr is le 
complice par le cou. Une cchaul 
fouree. au cours de laquelle, le 
complice de M. béliveau devait 
perdre la vie, a suivi. 

Hier, l'accuse, a la barre des té­
moins, a dit qu'il savait que SOU 
umi avait un couteau mais ne 
pensait pas qu'il l'utiliserait ce 
soir-la. 

Fortes peines de prison 
requises contre des 
Canadiens en Hollande 
Agence France-Preae 

ALKM-\AR. Pays-Bai 

• Une peine de dix ans de prison et une amende de 300 0 0 0 florins 
( 250 000 dollars ) a etc requise, hier, contre deux Canadiens accuses de 
trafic de cocaïne devant le tribunal d'Alkmaar (nord-ouest des Pays-
Bas), a-t-on appris de source judiciaire. 

Les Canadiens L. Lefort. 35 ans. et |. Landry, 3b ans. comparais­
saient avec deux de leurs compatriotes, Mme L. Bray. 32 ans. et Mme 
M. Miclette, 31 ans, contre lesquelles le procureur a requis une peine 
de prison de trois ans pour le même délit 

Pour deux Néerlandais, accusés d'avoir participé au même trafic de 
drogue, le procureur a également demande une peine de dix ans de 
prison et pour l'un d'eux aussi une amende de 500 000 florins. 

Les quatre hommes et les deux femmes avaient etc arrêtes au début 
du mois de mars dernier, a Amsterdam et a Bergen-aan-Zee, ( ouest des 
Pays-Bas). Selon le procureur, les accusés avaient transporte, depuis 
1983, dans des doubles fonds de valises, 40 à 50 kg de cocaïne en 
provenance du Brésil vers les Pays-Bas en passant par le Canada. I m -
de leurs derniers transports, le 1er et 5 mars, la police néerlandaise 
avait saisi 1,5 et 4 kilos de cocaïne. 

Le tribunal doit rendre son verdict le 28 août prochain 

Gérald LeBlanc 

Gerald LeBlanc est en 
vacances. Sa chronique 
reviendra le mercredi 
22 juillet. 
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CSSMM: Réjean Lefebvre est suspendu sans solde 
L ex-directeur des ressources humaines et sa compagne font l'objet d'une enquête 

Après le beau temps. 
L I L I A N M E L A C R O I X 

• Reunis pour faire le point sur 
le scandale qui secoue le Centre 
de services sociaux de Montreal 
( C S S M M ) . les membres du 
conseil d'administration ont déci­
de d'entreprendre une enquête 
interne sur les agissements de Re-
jean Lefebvre, directeur des res­
sources humaines et de sa compa­
gne Lyse Gagnon, une secretaire 
de l'organisme. En attendant que 
la lumière soit faite sur les liens 
que les deux employes auraient 
entretenus avec lu firme de cons­
ultants |. T. Dube et associes, 
dont ils auraient tire certains 
avantages, Lefebvre et Gagnon 
seront suspendus (sans solde dam 

le cas de M. Lefebvre, qui occupe 
un poste de cadre). 

M. lean-Guy Myrc, directeur 
des re la t ions pub l iques du 
C S S M M , expliquait que l'enquête 
sera menée par deux membres du 
conseil d'administration, l 'avi-
seur legal ainsi que le directeur 
général intérimaire, M. Claude 
Bilodeau. 

Chez les employes, qui recla­
ment depuis le debut l'interven­
tion d'un enquêteur impart ial , 
cette decision a toutefois été ac­
cueillie avec une grimace. M. B i ­
lodeau, qu'on surnommait dans 
la boite le « Dauphin » pour souli­
gner ses liens avec certains mem­
bres encore en place de l'ancien­
ne administration, serait en effet 
un ami proche de M. Lefebvre, 

sur qui il est actuellement chargé 
d'enquêter. 

Ce matin, le syndicat doit d'ail­
leurs réclamer, lors d'une confe­
rence de presse, la mise en tutelle 
du C S S M M . Dans un communi­
que, le front commun du syndicat 
des usagers et du personnel clini­
que et non clinique du C S S M M 
explique ainsi sa demande: «La 
presence toujours active de mem­
bres de la direction générale, de 
membres du conseil d'adminis­
tration, sous le régne de l'ex-di-
recteur général , |ean-R ichard 
Charbonneau. ne permet d'aucu­
ne façon d'assurer à la popula­
tion, aux usagers du C S S M M ain­
si qu'a son personnel, la confian­
ce et la crédibilité qu'impose le 

plus gros établissement de servi­
ces sociaux au Québec. Une en­
quête publique s'impose. » 

Selon la présidente du syndi­
cat, Mme Cécile Côté, cette en­
quête serait souhaitée par tous les 
emp loyés : « S i les d i r igeants 
n'ont rien a cacher, pourquoi au­
raient-ils peur d'une enquête?», 
lance-t-elle. 

Cette impression semble être 
partagée par une bonne partie des 
cadres. Lors d'une réunion à huis 
clos avec les cadres de l'organis­
me. M. |can-Louis Poirier a dû ré­
pondre hier à un feu nourri de 
questions. Selon une source bien 
informée, les cadres n'ont pas ca­
che qu'ils avaient été fort surpris 
du congédiement du dernier di­

recteur-général, M. Guindon, six 
mois après que le C.A. ait accepte 
sa nominat ion à l 'unanimité . 
Après qu'on ait reproché a M. 
Poirier de ne pas répondre direc­
tement aux questions, un des ca­
dres aurait même lancé, de dépit : 
«Tant que vous ne ferez pas le 
ménage dans cette écurie, même 
le pape ne pourra i t gérer le 
C S S M M . » 

Un autre participant n'aurait 
pas hésité non plus à suggérer à 
M. Poirier et aux membres du 
C.A. un examen de conscience en 
demandant: «Et vous, vous re­
mettez-vous en question?» 

Un peu plus lard, dans la soi­
rée. M. Poirier, qui n'a toujours 
pas répondu à nos nombreux ap­
pels, recevait un appui unanime 
des autres membres du conseil 
d'administration. 

La veille, dans un communique 
de presse, le C S S M M faisait d'ail­
leurs savoir qu'ils avaient récupé­
ré quelque $10500 de M. Char­
bonneau. 

Pendant ce temps, au bureau 
du Premier ministre, on assurait 
que M. Robert Bourassa suivait le 
dossier de près et qu'il avait de­
mandé à voir les documents ac­
tuellement disponibles sur toute 
l'affaire. 

Les médecins résidents 
et internes ont 
annulé leur débrayage 
C O N R A D B M H N J B R 

• Si la federation syndicale des 
médecins residents et internes du 
Québec a annule le mot d'ordre 
de débrayage prévu pour hier ma­
tin, c'est tout simplement a cause 
de l'ambiguïté d'un avis qu'elle a 
r eçu , vendred i d e r n i e r , du 
Conseil des services essentiels, 
qui enjoignait les médecins resi­
dents et internes à assurer tous les 
services essentiels en cas de de-
bru v age. 

Au cours du week-end. le comi­
té exécutif de la Federation a 
donc decide de surseoir a la tenue 
de la tournée du sommeil prévue 
pour hier. Si tout s'était déroule 
comme prévu, les médecins resi-
dertts el internes n'auraient pas 
assure les services de garde dans 
41 nopitaux universitaires et en 
juraient profite pour prendre un 
repos qu'ils jugent non seulement 
justifie mais indispensable, comp­
te tenu de leurs longs horaires de 
travail. 

Pour les porte-parole de la Fé­
dération des médecins residents 
el internes du Quebec, ceux-ci 
sont surmenés par des horaires 
surcharges variant entre 70et 100 
heures par semaine et risquent 
d'etre les victimes d'un épuise­
ment physique et psychologique. 

« I l est aber ran t que nous 
soyons obliges de donner une 
conference de presse, ont-ils de­
clare, pour obtenir le droit a des 
heures normales de repos. Une 
pareille situation ne peut plus du­
rer parce que la santé des méde­
cins est de plus en plus compro­
mise. Mais il y a plus que cela: 
cette situation risque d'entamer 
finalement la qualité des services 
fournis aux malades». 

Les médecins residents et inter­
nes des universités de Québec et 
de Sherbrooke ainsi que ceux des 
universités de Montreal et de 
McGi l l se reuniront en assemblée 
générale, le 21 juillet prochain à 
l'auditorium du college Brebeuf 
(5b25 rue Decclles. a Montréal). 

de police 
arrêté à 
Sainte-Foy 
friwt L antuiitnm 

UUI HIC 

• Le numéro deux de la police de 
Sainte-Foy, le capitaine Claude 
Grégoire, a été conduit à la cen­
trale de la Sûreté du Québec pour 
y subir le test de i'ivressométre» 
samedi soir, vers 22 h 50. après 
avoir été appréhende par deux de 
ses patrouilleurs, alors qu'il circu­
lait au volant de son automobile, 
sur lu route de la Plage lucques-
Cartier. 

La mairesse de S a i n t e - F o y , 
Mme andree Boucher, a confirmé 
l'incident, hier, tout en précisant 
que le capitaine Grégoire n'était 
pas en devoir, au moment de son 
arrestation, et qu'il n'était pas au 
volant d'une voiture de police de 
la ville. 

«S i les patrouilleurs l'ont arrê­
te parce qu'ils le soupçonnaient 
d'etre en état d'ebriété. je Me dis 
bravo, ils ont bien fait leur tra­
vail. Mais, l'ont-ils appréhendé à 
tort ou a raison? C'est ce qu'il 
faudra voir. Si la preuve est faite 
qu'il a conduit en état d'ebriété, 
on agira. Mais pour l'instant, c'est 
prématuré», a déclaré la maires­
se. jointe à Toronto. 

Mme Boucher a affirmé qu'elle 
ignorai t les résultats du test 
d ' ivressomètre. Tout en recon­
naissant qu 'un policier se doit 
d'avoir une conduite exemplaire 
en tout temps, la mairesse a tou­
tefois tenu a préciser qu'un em­
ployeur ne peut interférer dans la 
vie privée de son employé. « S i 
l'offense n'est pas reliée au tra­
vail, on ne peut punir l 'employé 
dans son travail. Mais il ne fait 
aucun doute que la justice suivra 
son cours», a-t-elle dit. 

Le directeur du service de po­
lice de Sainte-Foy, le capitaine 
David Craig, a pour sa part décla­
re lundi, qu'une enquête interne 

pour étudier le prob lème de 
l'épuisement professionnel. 

Plusieurs psychiatres québécois 
ont déjà présente des travaux 
scientifiques la-dessus, notam­
ment dans le cadre d'un colloque 
franco-canadien qui s'est tenu a 
Compton les 15-14-15 juin 1985. 
et publie des art ic les dans la 
revue de l'Union médicale du Ca­
nada (mars 1985). lusqu'ici. au­
cun de ces experts n'a accepte 
d'exposer sa théorie aux méde­
cins residents et internes, le 21 
juillet prochain. 

Néanmoins, s'inspirant des do­
cuments deja parus sur le sujet, 
des médecins residents et inter­
nes exposeront a leurs collègues, 
et au public qui desire s'instruire 
sur les signes et symptômes du 
« burn-out ». la psychologie de 
l'épuisement professionnel et ses 
conséquences néfastes et ce, spé­
cifiquement pour la profession 
médicale. 

En grève depuis le 1er juin 
1987. alors que leur entente col­
lective est échue depuis le 1er 
juillet 1985. les médecins resi­
dents et internes demeurent sans 
nouvelle de la partie patronale. 
Résidents et internes accusent le 
gouvernement d'avoir sans aucu­
ne explication de sa part retire de 
l 'entente collective l'arbitrage 
obligatoire, Au seul chapitre des 
horaires de garde, les médecins 
residents et internes ont constate 
près de 2000 infractions a l'en­
tente collective entre les mois de 
mars et juin 1987. 

Un de nos titres 
prêtait à confusion 
• Une erreur s'est glissée dans 
le titre de l'article d'hier. Lu se­
cretaire de M. Lefebvre. Mme 
Huguette Dumas, n'a jamais 
été l'objet d'une suspension. 
Tel que le précisait le texte, il 

s'agit plutôt de Mme Lyse Ga­
gnon, sa compagne, oui occupe 
elle aussi un poste de secretaire 
au C S S M M . Mme Dumas n'a 
jamais été mêlée de près ou de 
loin au scandale. Nos excuses. 

(PERIODICA) 
A G E N C E INTERNATIONAL 

INTERNATIONALE SUBSCRIPTION 
D'ABONNEMENTS AGENCY 

La direction et le personnel de P E R I O D I C A 
rendent un dernier hommage au Président-
fondateur. M . Benoit Baril , decede le 11 juil­
let 1987 

Homme d'action, de reflexion et de prospec­
tive. Benoit Baril a dirige l'entreprise durant 
40 ans et a servi pendant plus de 50 ans l'in­
dustrie du périodique et du livre au Quebec. 

A la famille et aux nombreux amis 
nos plus sincères condoléances. 

Captan-Duval 
rabais importants sur 

J O H N S O N BROS. 
du groupe Wedgwood 

SERVICE 20 PIÈCES 
Pria 

Caplan-
Valeur Duval 

Athena White 90.00 45.00 
Blue Nordic 135.00 67.50 
Contessa 135.00 54.00 
Early Dawn 175.00 70.00 
Fiesta Blue 135.00 54.00 
Fiesta Green 135.00 54.00 
Focus White 115.00 57.50 
Friendly Village 145.00 72.50 
Hearts & Flowers 140.00 70.00 
Heritage White 115.00 57.50 
Madison 170.00 85.00 
Orbit Black 115.00 46.00 
Panache Pink 160.00 64.00 
Sandringham 170.00 85.00 
Summer Chintz 160.00 80.00 
Summerfields 160.00 80.00 

Friendly Village 
6700, Cote-des-Neiges 
(Plaza Cote-des-Neiges) 5 8 0 ? 1 - b . ? " L Cavendish 
(Juste au sud de Jean-Talon) 483-4040 ' C a v c n d , s h > 

APPELS SANS FRAIS: 1 (800) 361-6482 

Cary Sheppard, de Notre-Dame-de-Grâce est resté coince sur l'autoroute Décarie prés de son bolide a demi submerge. 

— PHOTO ROBERT MAILLOUK LA PRf SSI 

Ce géant a ete déracine par la violence des vents. 

PHOTO ARMAND TROHlER LA PRESSE 

De nombreuses rues de 
Montreal, comme celle-ci, 
avaient ete transformées en 
lacs artificiels. 

Le malheur des uns faisait aussi 
le bonheur des autres... comme 

ces cyclistes en mal de 
sensations. 

PHOTO ROBERT MAILLOUX LA P R E W 

A la station de metro Sauve, un usager s'est protégé tant bien que 
mal de la pluie. La tempête a paralysé certaines lignes du metro. 

Vous planifiez l'achat d'une piscine hors-
terre ou d'un ensemble de patio pour l'an 

prochain ? Ne faites pas cette erreur... 
Protégez-vous des augmentations ! 

ACHETEZ MAINTENANT... 

Longueuil 
620. Place Trans-Canada 

527-8617 

Laval 
1770. boul 

384-4581 

des Laurentides 
Brossard 
6655. boul Taschereau 
676-6655 

Repentigny 
545. rue Notre-Dame 

685-0100 
St-Hyacinthe 
2065. rue Cherner 
773-5667 

Drummondville 
1050. boul Les Galeries 
474-2777 

Chàteauguay 
279. boul Aii|ou 

691-5030 

Shawinigan 
1423. 41 rue 

539-6431 

Joliette St-Georges-de-Beauce Granby 
303 boul Antomu Barette (Notre-Dame-desPinsi 4160 route Kennedy 848. rue Principale 
759-8110 774-9514 378-4944 

Cartes de crédit acceptées et plan de financement disponible. 

Lundi au vendredi de 9 h 00 à 21 h 00 - Samedi de 9 h 00 à 17 h 00 — Dimanche fermé. 
i 

C E N T R E 

CITADELLE 

Double meurtre 
à Longueuil 
• Deux hommes ages de 2'i a "50 
ans ont etc abat lus a coups de re 
volver. tard lundi soir, au 197. 
rue Lafayette, a Longueuil. 

Les victimes ont été tuées à 
l'appartement numéro deux, par 
deux suspects qui ont pris la fuite 
a pied, en direction de la station 
de métro Longueuil. 

Le mobile du crime serait une 
affaire de drogue, mais la police 
de Longueuil se montrait très dis­
crete hier, refusant même de dé­
voiler les noms des deu.x hom­
mes. 

Le double meurtre est survenu 
vers 23 h 50 lund i , quand les 
lueurs sont entres par la porte 
avant de l'appartement et ont ou­
vert le feu sur les victimes, a 
l'aide de revolvers de calibre en­
core inconnu (des expertises sont 
en cours). 

Toutefois, une jeune femme 
qui serait l'amie d une des victi­
mes a réussi a s'enfuir sans être 
blessée. 

L'enquête, confiée au sergent 
detective Michel Sauriol. se pour­
suit 

Auto-stoppeuses 
assaillies 
• Bien que traversant une pério­
de difficile en matière tie rela­
tions de travail, les policiers de la 
Sûreté du Quebec n'en recher­
chent pas moins activement un 
automobiliste qui a fait un mau­
vais parti a deu.x aulo-slopneuses 
qu'il avait laisse monter dans sa 
voiture, vers I h dans la nuit de 
lundi a mardi , sur l 'autoroute 
640, a hauteur de Saint-Eustache, 

L'individu, qui conduisait une 
voilure dont le modèle corres­
pondrait a une l'ontiac 2000 ou a 
une Chevrolet Cavalier, de cou­
leur foncée, u tenté d'assail l i r 
sexuellement les deu.x jeunes fem­
mes, dont l'une u subi de nom­
breuses contusions, en sautant de 
la voiture en marche. Ll le a alerte 
la police, qui l'a conduite à l'hô­
pital ou son état est considère sa­
tisfaisant. 

Entre-temps, sa compagne de­
meurée a la merci de l'automobi­
liste, était abandonnée vers b h. 
hier matin, en bordure du boule­
vard des Lauren tides, ri Lavul. 

Cette jeune femme a été inter­
rogée par la police puis conduite 
à la Cite de la Saute, a Laval , ou 
plie était hors <}e dnntwr , 
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Négociations à pas de 
tortue chez Quebecair 
Presse Canadienne 

• Les négociations avancent à pas 
de tortue entre la direction de 
Quebecair et ses 200 employés au 
sol. en grève depuis la semaine 
dernière. 

Aucune rencontre de négocia-
lion n'était prévue pour la jour­
née de mardi. 

Du coté syndical, un porte-
piirole affirmait que tout était 
ajourné «pour une bonne période 
de meditation » de part et d'autre. 
On préfère étudier plus longue­
ment les documents échangés et 
voir comment peut se concrétiser 
la demande syndicale de partici­
per au capital-actions de l'entre­
prise. 

Cette clause, qui faisait partie 
du contrat de vente de Quebecair. 

n'a toujours pas été respectée par 
la direction du transporteur aé­
rien. Or, pour le syndicat, cette 
participation est une condition 
préalable à la négociation des au­
tres clauses du contrat de travail. 

Le même représentant syndical 
indiquait hier qu« 'on n'est pas 
près d'une entente». 

Du côté patronal , le porte-
parole Guy Sarrasin confirme 
que «les négociations se poursui­
vent», mais que les parties se 
trouvent présentement en consul­
tation auprès de leurs instances 
plutôt qu'en séance de négocia­
tion. 

La direction tient a réduire le 
salaire de ses 200 commis, prépo­
ses et mécaniciens, de l'ordre de 
sept p. cent. Quebecair souhaite 
également diminuer le nombre 

Entente au Holiday-lnn 
LOUIS MILLS 

• Une entente de principe dont le 
contenu n'a pas encore etc dévoi­
le est intervenue, hier, entre le 
I lui i i l ay Iun ( R iche l ieu ) de 
Montreal et le syndicat représen­
tant ses quelque 200 employes. 
C i ly réduit a cinq le nombre 
d'hôtels qui n'ont pas signe de 
convention collective avec leurs 
employés. 

Les négociations se sont pour­
suivies sans succès au Reine Lliza-
beth et au Méridien, les deux plus 
grands établissements du centre-

ville. Le syndicat des employés du 
Reine Elizabeth présentera de 
nouvelles propositions â la partie 
patronale, aujourd'hui, et il ren­
contrera la presse pour faire con­
naître son point de vue. À la CSN, 
qui représente près de 6000 tra­
vailleurs hôteliers dans la region 
métropolitaine, or. accuse la di­
rection de l'établissement de faire 
piétiner les discussions. 

Les 100 travailleurs du Ramada 
Inn poursuivent la grève, tandis 
que les syndicats s'en tiennent 
pour l'instant aux pourparlers à 
l'auberge Wandlyn et au Mont­
real-Crescent. 

Loisirs d'été 

Pédalos à louer 
J E A N - P A U L 
C H A M O N N E A U 

L es Montréa­
lais qui veu­

lent avoir l'im­
pression d'être 
sur une plage, 
tout en demeu­
rant près de la 
maison, n'ont 

pas a parcourir beaucoup de 
chemin pour se retrouver sur 
l'eau. 

En effet, des pédalos sont of­
ferts en location au Club nauti­
que ainsi qu'au parc Lafontai-
ne et au lac des Castors du 
Mont-Royal. Des tables de pi­
que-nique ont été installées 
dans les environs. 

Par ailleurs, si vous avez le 
goût de vous rafraichir en vous 
baignant, les 5b piscines muni­
cipales demeurent ouvertes jus­
qu'à 22 h durant le mois de 
juillet. 

Avec l'arrivée d'août dans 
deux semaines, les responsa­
bles régionaux du Service des 
loisirs et du développement 
communautaire de Montreal 
sont a finaliser l'organisation 
di différentes « Fêtes au vil­
lage» qui se dérouleront dans 
des parcs de l'île. 

Ce n'est pas toute la popula­
tion montréalaise qui est invi­
tee a participer en grand nom­
bre a ces événements, mais seu-
lement les rés idents des 
secteurs concernes car il s'agit 
d'activités de quartier. Pour sa­
voir quand aura lieu une «Féte 
BU village» près de chez vous, 
vous n'avez qu'a composer le 
numéro « passe-pariout » qui 
est le 872-6211. 

La deuxième session du nou­
veau « C l u b de vacances en 
danse du secteur sud-ouest» 
commencera le 20 juillet pour 
se terminer le 7 août. Les acti­
vités de ce club se déroulent au 
centre culturel Georges-Vanier 
et elles s'adressent aux 8 a 15 
ans. Pour renseignements sup­
plémentaires. 872-3066. 

Du côte des activités cultu­
relles, Lucette Poissant annon­
ce qu'i y aura samedi et diman­
che le festival «Rock franco­
phone » au théâtre de Verdure 
du parc Lafontaine, avec 15 
groupes de musiciens du Qué­
bec et d'Europe. Le prix d'en­
trée est de $6 et les billets sont 
en vente avant chaque specta­
cle au théâtre de Verdure. 

Par contre, ceux qui aiment 
passer leur soirée au grand air 
pourront assister â des specta­
cles de lano Bergeron. Les re­
presentations auront lieu le 
lundi 20 juillet, â 21 h, au parc 
Maisonneuve; le mardi 21 au 
parc Ahuntsic; le mercredi 22 
juillet au parc Lafontaine et le 
jeudi 23 juillet au Vieux-Port. 

Il y a aussi â chaque lundi, 
mardi et jeudi de la danse fol­
klorique au lac des Castors, à 
compter de 20 h. 

POUR LES AlNÉS 
• Trois journées de loisirs 
bien remplies attendent les 
personnes âgées de 50 ans et 
plus au Centre de la nature, a 
Laval, à l'occasion du festival 
des aines organisé par la Fédé­
ration de l'âge d'or du Québec. 

Au programme, on retrouve 
des compétitions sportives a-

micales, de nombreux specta­
cles et feux d'artifice. C'est le 
Theatre lyrique de Laval qui 
fera, a 20h. vendredi, l'ouver­
ture du festival. Samedi, la 
journée commencera a 9 h 
pour se terminer a 23h. Di­
manche matin, a 9 h 30, le car­
dinal Paul-Emile Léger célébre­
ra la messe entouré de plu­
sieurs autres prélats, dont le 
pere Ambroise Lafortune. 

Les residents de Montreal et 
de la Rive-Sud qui veulent aller 
au Centre de la nature en auto­
bus n'ont qu 'à se rendre au ter­
minus de la Société de trans­
port de Laval, boulevard Lajeu-
nesse, à quelques pas de la 
station de metro Henri-Bouras-
sa. Les autobus de la STL assu­
reront la navette. Par contre. 
Autobus Voyageur accordera 
un rabais individuel aux per­
sonnes de 50 ans et plus sur 
presentation d'une preuve de 
leur age ou d'une carte de la 
Federation de l'âge d'or. 

Pour les plus jeunes Laval-
lois, c'est deja la fin du premier 
bloc des camps de jour et des 
parcs communautaires. Les pa­
rents qui aimeraient inscrire 
leurs enfants a la deuxième ses­
sion qui commence le 21 juillet 
peuvent encore le faire. Pour 
un camp de jour, l'inscription 
est de $40 pour quatre semai­
nes, tandis que pour les parcs 
communautaires, c'est gratuit. 
Pour de plus amples renseigne­
ments. b62-4343. 

La fin de ce premier bloc 
sera marquée de plusieurs sor­
ties. On se rendra notamment 
à la plage du lac Brome, au lac 
des Sables (Sainte-Agathe), â 
la plage de S a i n t - A d o l p h e 
d'Howard. 

Les parents qui aimeraient 
que leurs jeunes participent a 
ces sorties, même s'ils ne sont 
pas membres des camps de jour 
ou des parcs communautaires, 
n'ont qu'à téléphoner au Bu­
reau municpal de lo is i rs 
( B M L ) de leur secteur. Pour 
obtenir le numéro de télépho­
ne de son BML, il faut appeler 
le 662-4343. 

AILLEURS 
• Plusieurs autres municipali­
tés ont mis sur pied des loisirs 
pour la période estivale. 

À Saint-Léonard, par exem­
ple, les jeunes sont invités à se 
rendre à la Bibliothèque muni­
cipale, au 8420 boulevard La-
cordaire, à 14 h aujourd'hui. 
Cette municipalité offre aussi 
un camp de loisirs es t ival . 
L'inscription se fait du lundi 
au jeudi de 13 h à 21 h et le ven­
dredi de 13h à 10 1.50. Il en 
coûte $40 par semaine pour les 
résidents et $55 pour les non-
résidents. Renseignements , 
328-8538. 

À l'autre extrémité de l'île 
de Montréal , Lachinc offre 
d'intéressantes choses à la po­
pulation. On peut y faire no­
tamment une croisière sur le 
bateau Saint-Louis I V , louer 
des canots et des voiliers. Ren­
seignements. 634-3471. 

Si vous avez le goût de faire 
une promenade en automobile 
sans trop vous éloigner de la 
maison, le Centre éducatif de 
Belle-Rivière de Mirabel, situé 
dans le secteur Sainte-Scholas-
tique, et la plage d'Oka vous fe­
ront passer d'agréables mo­
ments. 

de jours de vacances et de congés 
de maladie. L'employeur veut 
aussi réduire le nombre d'heures 
de travail garanti chaque semai­
ne. 

Le syndicat, affilié à l'Associa­
tion internationale des machinis­
tes ( F T Q ) , revendique le main­
tien des conditions de travail ac­
tuelles et le statu quo sur le plan 
salarial. 

Le secret de 
Marcelle... 
Presse Canadienne 

• Marie-Marcelle est mariée 
el mere d'un petit garçon de 
huit ans qu'elle a adopté. 

Mais Marcel le , 43 ans, 
avai t un secret q u ' e l l e 
n'osait confier alors qu'elle 
grandissait dans une petite 
ville du nord du Québec. 

«Aussi loin que je puisse 
me souvenir, j'ai toujours eu 
l'impression d'etre une fille. 
Le fait que je n'en sois pas 
une était seulement une er­
reur de la nature», raconte-
t-elle. 

Aujourd'hui, présidente 
de l'Association québécoise 
des transsexuels, elle sait 
qu'elle ne deviendra jamais 
ce qu'elle n'est pas. ainsi 
qu'elle le dit. «une femme 
b i o l o g i q u e » . « M a i s au 
moins maintenant, je peux 
vivre socialement comme 
une femme», ajoute-t-elle. 

Marcelle est l'une des 500 
transsexuels du Québec et il 
en existe environ un millier 
au Canada qui ont eu re­
cours à la chirurgie pour 
changer leur sexe. Les mé­
decins ne sont pas tous d'ac­
cord au sujet des bienfaits 
de l'opération. 

Plusieurs transsexuels se 
marient après avoir subi 
l'opération et beaucoup élè­
vent des enfants. 

Le fils de Marcelle. Denis, 
adopte a l'âge de six mois, a 
écoute plusieurs fois sa 
mere adoptive lui raconter 
son histoire. 

«Ça ne me derange pas, je 
l'aime, declare le petit gar­
çon de huit ans. Mais je ne 
raconte pas l'histoire a mes 
copains pour qu'ils ne se 
moquent pas de mo i» . 

Pe r sonne ne connaî t 
exactement les causes du 
transsexualisme et il existe 
des dissensions au sein de la 
profession médicale sur les 
moyens de traiter cette par­
ticularité. Les spécialistes 
ne s'entendent pas non plus 
sur les difficultés sociales et 
émotionnelles qu'éprouvent 
les transsexuels après leur 
changement de sexe. 

Il y a plus d'opérations 
pratiquées sur des hommes 
désirant devenir des fem­
mes, mais Dave Marier était 
encore Lynne en octobre 
dernier. 

Ses seins sont maintenant 
disparus et bien qu'il n'ait 
pas encore de pénis avec des 
doses régulières de testoste­
rone sa voix devient plus 
grave et la barbe commence 
a lui pousser. 

« | e ne m'acceptais pas. 
Lorsque j'avais cinq ans. je 
savais que j'étais différent. 
Lorsque j 'a i commencé â 
être menstruée, j'ai eu peur. 
)e ne me sens pas different 
m a i n t e n a n t , seulement 
mieux , soulagé. Mainte­
nant, je marche sur la rue la 
tête haute.», raconte Dave 
qui a maintenant une petite 
amie. 

L ' h ô p i t a l Géné ra l de 
Montréal ne pratique plus 
d'opération de changement 
de sexe, mais possède tou­
jours un programme d'éva­
luation et d'aide qui réfère 
les patients désirant chan­
ger leur sexe dans les clini­
ques qui pratiquent ces opé­
rations. 

Le Dr Pierre Assalian, 
psychiatre et directeur de la 
clinique de sexualité humai­
ne, à l'hôpital Général, pré­
cise que la clinique reçoit de 
30 à 40 demandes par année 
de personnes qui désirent 
changer de sexe depuis que 
la clinique a été fondée en 
1975. 

Un tiers des personnes 
qui font une demande sont 
référées en chirurgie. Avant 
d'être opérés, les candidats 
doivent suivre un program­
me de médication pendant 
deux ans. 

«Cela nous permet de dis­
tinguer ceux qui sont de 
vrais transsexuels. Si on ne 
parvient pas à éliminer ceux 
à qui la transformation ne 
convient pas, il se retrou­
vent au fond du Saint-Lau­
rent » . ajoute le Dr Assalian. 

Objectif Pôle Nord 
L O U I S MILLS 

• «Nous ouvrirons la voie, nos 
dirigeants suivront.» Armés de 
cette conviction, une douzaine 
d'aventuriers soviétiques et ca­
nadiens se rendront au Pôle 
Nord, le printemps prochain, 
sans l'appui financier de leurs 
gouvernements respectifs, pour 
démontrer, en quelque sorte, 
que le fosse idéologique qui sé­
pare le Canada et l'URSS n'em­
pêche pas leurs citoyens de s'en­
tendre et de concourir à des ob­
jectifs communs. 

Ce sont d'ailleurs les Soviéti­
ques qui. par l'entremise d'un 
journal dirigé par des jeunes, 
ont fait le p remie r pas, en 
s'adressant â un organisme ca­
nadien, les Social Engineering 
Associates ( S E A ) d 'Ot tawa. 
«Nous sommes emballés, affir­
me le président de SEA, M. Paul 
Weinzwcig. Il est grand temps 
que nous nous intéressions â 
notre voisin du nord, avec qui 
nous partageons la plus longue 
frontière. Nous avons aussi plu­
sieurs intérêts communs, com­
me la preservation de l'Arcti­
que, essentielle au maintien de 
l'équilibre écologique de la pla­
nète. » M. Weinzwcig en profite 

Bs," insu- -, v™ 

Paul Weinzweig 

pour décocher une flèche a l'en­
droit du gouvernement fédéral 
qui veut faire patrouiller la ré­
gion par des sous-marins «que 
nous ne pouvons pas nous per­
mettre et qui risquent de nuire 
â l 'environnement du grand 
Nord » . 

Mais en se passant du gouver­
nement, les organisateurs se 
privent d'une source de finan­

cement importante. Où trou­
ver , donc , les quelque 
$1 855 105 nécessaires â l'expé­
dition? L'entreprise privée, ré­
pond M. Weinzwcig. Il compte 
allécher des commanditaires en 
leur offrant de la publicité â la 
télévision canadienne, mais 
aussi soviétique, ce qui serait 
une première pour les entrepri­
ses canadiennes. «En accrois­
sant nos échanges commer­
ciaux avec l'URSS, nous dépen­
drions moins des États-Unis 
pour écouler nos produits .» 
Conséquence indirecte: on rap­
pellerait â notre puissant voisin 
du sud que le Canada r/çst pas 
un 52e Etat. 

Le mois prochain, six Cana­
diens, dont deux Québécois de 
Matane, se rendront en URSS 
pour s'entrainer en prévision 
du périple de 1 730 km. Quatre 
d'entre eux seront choisis pour 
participera l'expédition. Le 1er 
mars prochain. I l ou 12 per­
sonnes partiront des îles Scvcr-
naya Zemlya, en URSS, en ski. 
avec des sacs à dos pesant de 40 
a 45 kg. Ils traverseront le Pôle 
Nord avant d'arriver. 100 jours 
plus tard, sur l'île Ellesmere, en 
territoire canadien. Ils seront 
ravitailles, chemin faisant, par 
avion. 

Doit-on soustraire au commerce 
les espèces animales menacées ? 
Presse l umulienne 

OTTAWA 

• Les espèces animales en voie 
d'extinction doivent-elles être to­
talement soustraites â tout usage 
commercial, ou une utilisation 
modérée peut-elle davantage en 
assurer la survie? 

La question est a i'ordre du jour 
de la conference de deux semai­
nes des Nations-Unies sur la meil­
leure façon de protéger les espè­
ces en voie de disparition, confé­
rence qui débutait hier a Ottawa. 

Trois organismes ont pris posi­
tion en faveur du principe selon 
lequel la preservation passe par 
une gestion rationnelle des res­
sources, plutôt que par la non-uti 
lisation de ces ressources. 

Les declarations émises hier 
par la Fédération canadienne de 
la faune, le Fonds mondial de la 
faune et la Fédération du com­
merce international de la fourru­

re reprennent dans les grandes li­
gnes la position formulée dans 
son discours d'ouverture par le 
directeur adjoint du programme 
des Nations-Unies pour l'envi­
ronnement, M . Wi l l i am Mars-
field. Le principe est également 
endossé par le personnel de la 
Convention sur le commerce in­
ternational des espèces en voie de 
disparition, qui compte 95 pays 
membres. 

M. Marsfield. qui s'adressait a 
quelque 700 délègues, a souligné 
qu'il peut être nécessaire de tuer 
un certain nombre d'animaux 
afin de protéger le reste de l'espè­
ce, maintenir la population â un 
niveau tolerable pour l'environ­
nement et fournir un stimulant 
économique a la préservation de 
l'espèce comme ressource renou­
velable profitable. 

Le porte-parole de la Fédéra­
tion de la fourrure. |im Bourque. 
a fait remarquer que les gens peu­
vent avoir de la difficulté à accep­

ter que l'utilisation rationnelle de 
la faune est l'une des meilleures 
garanties de survie d'une espèce 
donnée. 

Pour la Fédération de la fourru­
re, l'expérience canadienne prou­
ve que l'usage raisonnable est 
plus profitable qu'une protection 
totale : aucune des espèces exploi­
tées pour leur fourrure dans ce 
pays n'est en danger, a fait remar­
quer la fédération dans un com­
munique. 

Par contre, certains estiment 
que des espèces particulières mé­
ritent des mesures de protection 
plus sévères. Le Fonds mondial de 
la faune préconise a la fois une 
protection accrue pour les rhino­
ceros, les aras et les oiseaux-mou­
ches, notamment, et une augmen­
tation du commerce d'autres es­
pèces animales. Il s'oppose en 
outre â une proposition euro­
péenne visant â inscrire les mor­
ses sur la liste des espèces proté­
gées. 
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AVIS LÉGAUX 
APPEL D'OFFRES 
SOUMISSIONS 

AVIS 
•\v i» i-si p;u les présente! donne confor­
mément a l'article I >?k l vlu fc?ode civil. 
qu'un atle de i i .nr . i i ;i cl cession de 
toutes les OtfsncCS présentes ou futures 
de FIN A L I M E N T 1)1 PÉRICORD 
INC. avani v i principale place d'aflat-
res à bli'ifl. Vanden Xheele. ville S i -
Laurcnt (Quebec) H4S IR 1» en l'a-
VCUt de la Hiinqi» SotHinulc du C unuda 
(aux droitl de la Banque Canadienne 
Nationale cl de la Banque Provinciale 
du Canada), en dale du 2\ février 
1985. a ele enregistré nu bureau de la 
division d'enregistrement de Momreai 
le 26 lévrier 1985 sous le numéro 

Si-Leonard. le h lévrier i*J87. 

BANQUE NATIONALE DU CANADA 

CORRECTIONS 
ENCART PUBLICITAIRE 

LE MERCRED115 JUILLET 1987 
P I? Kidcutl Chillomwr bunr - non rtisfionttile 
f 1? CTis-sf luutf tislttf Pnce — nnn diîpenifilf 
P 1? Lit a pjnrre.rui «littlr Folks» - non disponible 
P 1? Tattle a Impt -- non diiponiOif 
P 1? Tabtr > linftf Coney «e: motrl Scotti - nw rjrv 
pnniote 

P 12 litew en biidem jnjUisf - non dasponibk 
P 12 lilnir.i motifs - nnn di5(ion*!f 
P 13 InsfmWf Kurjtuop - non DismmitUt 
P I) GnHe'Pan électronique Wmilmere 4 tijnclifs -
non disponible 
P 21 Bicrcletle o> meirtJint 15 Statu pour hommes 
- non disnmuMe 
P 22 Bubecue au ju Stiepneid 119 991 - non dispom 
Ht 
P 22 fijiUcue a | » i tablettes 159 991 - non dis 
M i i i 
P 23 Bjibtcut axe cluuot a 3 UtHettu 199 991 - non 
disponible 
P 23 Barbecue au |a: biuleur «iimlr 249 991 - non dis 
pomble 

Simpson reyrette sincèrement tout 
inconvenient cause par ces erreurs. 

S 
Hydro -Québec 

APPEL D'OFFRES 
NSA.70022.F 

pour 10 h 30 heure de Montréal 
le mardi 11 août 1987 

ÉLÉVATEUR À P E R S O N N E L A M Â T 

TÉLESCOPIQUE AUTOMOTEUR 4 X 4 

Admissibilité: 
Principale place d'atlaires su Quebec 

Garantie de soumission: 10 000 S 

Prit du document: NIL 

L e s cond i t ions d o c h a c u n d o s a p p e l s 
d'offres son t p r é c i s é e s d a n s u n d o 
c u m e n t qui peut être consu l té o u 
ob tenu d u lundi a u vond red i d e 8 h 30 à 
12 h 30 et 13 h 3 0 à 16 h 00 à l'endroit 
su ivant : 

H Y D R O - Q U É B E C 
F I N A N C E S E T A D M I N I S T R A T I O N 
Di rec t ion S e r v i c e s a d m i n i s t r a t i f s 

S e r v i c e 
A p p r o v i s i o n n e m e n t et S e r v i c e s 

7 5 b o u l . D o r c h e s t e r o u e s t 
1 8 c é t a g e 

M o n t r é a l ( Q u é b e c ) 
H 2 Z 1 A 4 

P o u r r e n s e i g n e m e n t s : 
(514) 269 -2525 

S i le d o c u m e n t n 'est p a s qratuit, le 
montan t d e 25 $ e s t NON R E M B O U R ­
S A B L E et doit être p a y é s o u s forme d e 
c h è q u e v i s é o u d e m a n d a t à l 'ordre 
d ' H y d r o - Q u é b e c . 

L a garant ie d e s o u m i s s i o n d e v r a être 
s o u s forme d e c h è q u e v i s é o u d e c a u ­
t ionnement fourni par u n e c o m p a g n i e 
d ' a s s u r a n c e . 

S e u l e s les p e r s o n n e s p h y s i q u e s o u 
m o r a l e s qui ont ob tenu le d o c u m e n t 
d 'appe l d'offres d i rectement d u b u r e a u 
m e n t i o n n é p l u s hau t son t a d m i s e s à 
s o u m i s s i o n n e r . 

H y d r o - Q u é b e c s e rese rve le droit d e 
rejeter toute s o u m i s s i o n . 

L e chef d e se rv i ce , 
A p p r o v i s i o n n e m e n t et S e r v i c e s 

G u y M c S w o o n . 

L A C O M M I S S I O N S C O L A I R E 
R E G I O N A L E B L A I N V I L L E -

D E U X - M O N T A G N E S 

A P P E L S D 'OFFRES 
La C o m m i s s i o n Scolaire Régionale 
Ulainvillc-Deux-Montagnes recevra jus­
qu'à 14 heures (heure en v igueur locale­
ment), le 5 aoul ls>8". au bureau du 
Service de l'Approvisionnement, td i -
fice Pince-Sauve. 2e elage. suite 203. a 
.150. boulevard Arthur-Sauve, a Sainl-
Luslathe. des offres suus enveloppes 
scellées pour 

• 8 7 8 - 1 6 ^ Sciences physiques - équi­
pement 

«878-17— Mobilier scolaire 
«878-18— Mobilier et équipement de 

bureau 
«878-19— Lquipement micro-inlor-

matiqui 
«878-20 — 40 bicyclettes 

Chaque soumissionnaire remettra sa 
soumission sur le formulaire prepare a 
telle lin par la Commission Scolaire 
auquel il faudra joindre un depot de 
deux (2%) pour cent ou plus pour les 
soumissions variant entre S 000 $ et 
15 000 $ et de cinq (5%) pour cent ou 
plus entre 15 000 S cl 50 000 S . La 
soumission sera remise dans l'enve­
loppe identifiée et fournie a cette fin. 
Les soumissionnaires pourront se pro­
curer le catner de charges du proje: a 
compter du 15 juillet 1982 en l 'adres­
sant au Régisseur des services de l'Ap­
provisionnement. Ldifice Place-Sauve, 
suite 203. 2e éloge a 350. boulevard 
Arthur-Sauve. Saint-Eustache. au tele­
phone: 491 -1134 code régional 514. 
Les soumissions seront ouverte! à 14 
heures, (heure en vigueur localement), le 
mercredi 5 août W87. Les soumission­
naires peuvent assister i l'ouverture. 
La Commission Scolaire ne s'engage a 
accepter ni la plus basse, ni aucune des 
soumissions. De plus, elle se réserve le 
droit d'accepter une soumission en tout 
ou en partie. 

Donne S Saint-EusUchc. ce 7 juillet 
1987. 

Rock Aube 
Directeur gênent 

Suit* de» Avis légaux 
•n pugei 
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Un pavillon pour cancéreux en phase terminale verra le jour à Beloeil 
P I E R R E I 

• Louise Bernard, infirmiereatixi-
liairc au centre d'accueil Margue­
r i t e - A d a m à B e l o e i l . a l a i s s e 
échapper quelques larmes de joie 
lorsque, dans le cadre du sommet 
socio-économique de la Montéré-
gic, en mai dernier à Saint-Hya-
cinihe, la ministre Thérèse La-
v o i c - R o u x a a n n o n c é l ' o c t r o i 
d 'une subven t ion de $500 000 
pour la construction de la Maison 
Victor-Gadbois . 

Ce projet, dans l 'air depuis en­
viron trois ans, vise ù dispenser 
des soins palliatifs aux cancéreux 
en phase terminale. Cependant , 
la Mai son V i c t o r - G a d b o i s , qui 
pourra accueill ir entre six et huit 
patients à la fois, n 'ouvrira ses 
portes qu'en 1989. 

«Il faut d'abord acquérir un 
terra in , p robab lement en zone 
verte (... ) le faire " d é z o n e r " . fai­
re préparer les plans du futur edi­
f ice, qui c o m p o r t e r a c e r t a i n e s 
pa r t i cu la r i t é s pou r r e p o n d r e a 
nos besoins propres et nous vou­
lons aussi être certains, par ail­

leurs, que l'argent nécessaire à la 
réalisation du projet soit déjà de-
pose dans notre compte de ban­
que, avant la mise en chantier de 
la maison», expl ique |ean-Fran-
cois L 'Heureux, trésorier de la 
fondation Victor-Gadbois . 

Pyramide de bénévoles 
Si la ministre de la Santé et des 

Se rv i ce s soc iaux , Mme L a v o i e -
Roux, ne s'est aucunement fait ti­
rer l 'oreille pour verser $500 OO0 
a la fondation, c'est que celle-ci, 
ces dernières années, a fait ses 
classes et a prouvé ce dont cl ic 
était capable. 

Avec des moyens de fortune, 
l ' infirmière Bernard, assistée de 
Pierrette Vai l lancourt , préposée 
aux bénéficiaires du centre Mar­
guerite-Adam, a doucement com­
mencé par mettre sur pied un re­
seau de six bénévoles, pour ac­
compagner des personnes âgées 
sur l ' i n é v i t a b l e c h e m i n de la 
mort. 

Ces bénévoles ont d'ailleurs été 
formes par l ' infirmière Bernard 
qui . en 1983, a approfondi ses 
c o n n a i s s a n c e s c o n c e r n a n t les 
mourants. «S 'appr ivoiser avec la 

mor t », c 'es t le t i t re du c o u r s 
qu'on offre maintenant au centre 
Margueri te-Adam. 

Au noyau de bénévoles, regrou­
pés sous l 'appellation Préscnee-
\tnie, se sont joints des profes­

sionnels de la santé et, au fil du 
temps, cette petite équipe a déci­
dé d 'élargir ses services aux domi­
ciles des patients en phase termi­
nale. 

Une mort sereine... chei soi 
Le docteur Pierre Raiche, de la 

clinique de la Val lée du Riche­
lieu, a été le premier profession­
nel à s'intégrer à l 'équipe de l'in­
f i rmière Bernard . D 'au t res ont 
s u i v i . A v e c le résu l t a t q u ' a u ­
jourd'hui, on compte sur une cin­
quantaine de bénévoles et près de 
dix médecins. 

Entre-temps, un conseil d'ad­
ministration a été forme, un sou­
per-bénéfice a été organise (rap­
portant $20 000) et on a fait l'ac­
quisition de divers équipements, 
dont un lit d'hôpital d 'une valeur 
de $3 000. Ce lit qu'on transporte 
d'un domicile à l'autre. 

Après, donc, de nombreux ef­
forts, de longues heures de béné­

volat, y compris de la part des 
p r o f e s s i o n n e l s , la m a n n e de 
$500 000 tombait pile. On l'at­
tendait un peu. cette manne, mais 
Mme Lavoic-Roux a finalement 
pris par surprise tous les gens de 
la fondation Victor-Gadl>ois. 

L ' i n f i r m i è r e B e r n a r d et son 
équipe tiennent a respecter la vo­
lonté des pa t ients d é s i r e u x de 
rencontrer la mort à leur domici­
le, parmi leurs proches. 

Maison au to-f inance» 
C'est pourquoi la Maison Vic­

tor-Gadbois ne comptera pas plus 
de huit lits, même si elle est appe­
lée éven tue l l emen t a desserv i r 
toute la Montcregie, une région 
d'environ 1.2 million de citoyens. 

«Faut être réaliste! Nos servi­
ces p rof i te ront surtout aux ci­
toyens des banlieues Immédiates 
de Montreal , là où se trouvent le 
vaste bassin de populat ion», ex­
plique le trésorier | . -F . L'Heu­
reux. 

Il poursuit a ins i : « L a Maison 
Victor-Gadbois . en plus d'abriter 
des patients, une centaine par an­
née, servira de carrefour pour les 

bénévo le s appe l é s a suivre un 
cours de formation.» 

I n se basant sur les frais d'opé­
ration absorbés par la Maison Mi-
chel-Sarra/ in a Québec, où 15 lits 
sont disponibles, lu Maison Vic­
tor-Gadbois supposerait une en­
v e l o p p e a n n u e l l e g l o b a l e d e 
$ 300 000 pour s'auto-financer. 

« C e t t e e n v e l o p p e , p réc i se le 
trésorier L'Heureux, sera garnie 
par les trois hôpitaux de ta région 
( C l i a r l e s - L e m o y n c , Pierre-Bou­
cher et Honoré-Mercier) , par les 
familles de bénéf ic ia i res (dons 
volontaires) et enfin par diverses 
campagnes de souscription me­
nées par la fondation.» 

Les administrateurs de la Mai­
son V i c t o r - G a d b o i s pourraient 
également e n v i s a g e r une aide 
gouvernementale! du moins pour 
faire démarrer le projet. 

« M m e Lavoic-Roux n'a pas fer­
me la porte de ce côté-là, mais 
nous préférons ne pas avoir à sol-
l ic i ter le suppor t f i n a n c i e r du 
g o u v e r n e m e n t p o u r r e n f l o u e r 
no t re budget a n n u e l d ' o p é r a ­
t ion», signale M. L 'Heureux. 

«Je 'recherche les 
taux élevés d'un 
dépôt à terme... 

/ 

/ 

Solution: 
le nouveau 

compte 
d'épargne Bons 

du Trésor 
dulhist Royal 

Le compte d épargne- Bons du Ircsor du1"ru>t Royal pone 
de-- intérêt? plu» élevé? que les depot?, à tonne de 
"> moi- oltcrts par la plupart des banques et vou> donne 
également la possibilité de retirer vos tonds a n'importe 
quel moment 

Alors, pourquoi immobiliser vos fonds dans un dépôt 
a ternie bancaire? Notre compte épargne-Bons du 
Fresor vous donne de meilleurs taux d'intérêt et accès à 
vos fonds en tout temps. Chaque semaine, les taux d'in­
térêt s alignent sur ceux des Bon? du Trésor du Canada 

Lt plus votre solde est élevé, plu? le taux est favorable 
(voir tableau). 11 vous suffit de déposer 5 0 0 0 $ dans 
votre nouveau compte: plus votre solde augmentera, plu? 
votre taux d'intérêt sera élevé 

MONTANT 
INVESTI 

TAUX DU 
TRUST ROYAL! 

I AUX DES 
DÉPÔTS À TERME 

BANCAIRES 

DE 90 JOURS* 

5 ûûû S 7,05 % 5.50 *?o 

lî 000 S 7,18 °o 5.50 % 

60 00Û S et plus 7,25 % 5.50 % 

•Taux tn vipitur le 11 juilkt 1S»<>7. • T J U I des de>'iU i terme dtl.ipLp.irt des banques 

Pour vous permettre de vérifier l'état de votre 
compte, nous vous donnons le choix entre un livret et un 
relevé mensuel. Chose pratique, vous pouvez aussi 
effectuer des retraits à plus de 15 0 0 0 guichets automa­
tiques en Amérique du Nord. 

Taux plus avantageux, accès en tout temps à vos 
fonds: vous gagnez sur les deux tableaux. Nous ne pouvez 
trouver meilleur programme d'épargne! 

Venez nous voir aujourd'hui même! Avec de tels taux 
d intérêt, nombreux sont ceux qui voudront ouvnr un 
compte d'épargne-Bons du Trésor duTrust Rcyal! 

Une récompense intéressante si vous effectuez  
un placement aujourd'hui 
L'ouverture d'un compte d'épargne-BonsduTrésor 

du Trust Royal vous pemiet de participer au concours 

"Passeport pour le succès financier", et de gagner des 

services financiers et d'autres pnx d'une valeur totale de 

plus de 7 5 0 0 0 0 $ ' Vous pourriez gagner un CPG. 

une analyse financière personnelle, un fonds commun 

de placement, un abonnement de 3 mois au magazine 

L'argent et vous" ou un des 10grands pnx-une croisière 

pour deux personnes dans les Antilles à bord du luxueux 

i»un Princess 

Le concours prend fin le 31 juillet 

Ouvrer aujourd'hui même un compte d épargne-

Bons du Trésor du Trust Royal à haut rendement et à 

complete liberté d'accès Composez le '̂ 87-1610 

TRUST 
ROYAL 

n 
.. niais je ne veux 
pas immobiliser 

» 

7 

: 

w I 
• I 
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A n j o u C h a t e a u g u a y 

7 M g . b o u l les G a l e r i e d A n j o u 3 3 i - 5 8 8 2 2 2 o A bou l d A n j o u o s » l - 2 5 û 0 

U .m'ii iii lu bon..il 
4 2 - D . b o u l . M - C h a r l e s O S H - 2 0 H 2 b 0 av. D o r v a l o J o - 4 7 4 0 

B r o c a r d Duvema) 
2 Ï 5 0 , b o u l Laplnlere 4 o s - o j 8 0 Jl 3 1 . bou l de la C o n c o r d e O D I - 8 1 1 0 

La sal le 

Carrefoui A n g r g n o r . 3 o 4 - 2 3 5 l 

Laval 
50 5 > b o u l Le C a r r c l o u r 6 8 7 - 8 6 8 0 

Mon t rea l 

1155 rue S h e r b r o o k e O l M S t 2 8 8 - 8 2 8 2 

^ 4 5 . rue S h e r b r o o k e O u e s t *87-2600 M - B r u n o 

c 30 . b o u l . Dorchester O u t b t 8 7 o - 7 o 0 o 

0955. r u e S i - H u b e n 2 7 0 - 1 1 3 7 

> > 5. c h e m i n Queett M a r y 4 8 7 - ">7 $ \ 

Kepen t i gnv 

155. rue N o t r e - D a m e 5 8 1 - 7 2 5 2 

N5. boul Les Promenades 6 5 J -8959 
Mont-Royal 
1 3 0 1 . chemin C a n o i a 7 3 1 - o s t w 

Westmoiini 
4 1 4 5 rue S h e r b r o o k e O u e s t 8 7 ( 3 - 2 5 0 5 
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Le consul de France 
à Téhéran est 
accusé d'espionnage 
Un nouveau rebondissement dans 
la crise franco-iranienne 
AFP cl AP 

PARIS 

• L'Iran accuse d'espionnage, 
hier, le consul de France à Tehe­
ran. M. Paul Tor r i , convoque 
pour être entendu par le procu­
reur de la revolution islamique. 

Selon Radio 1 eheran, le procu­
reur a demande a entendre M. 
Torri qu'il accuse « d'espionnage, 
d'assistance à des contre-révolu­
tionnaires en fuite, de participa­
tion a un reseau de trafic de stu­
péfiants, d'antiquités et de devi­
ses ». 

La radio a precise que cette 
convocation a ele remise hier par 
le ministère iranien des Affaires 
étrangères au charge d'affaires 
français en Iran. M. Pierre La-
france. et a indique que « plu­
sieurs arrestations ont deja ete 
opérées en liaison avec le cas de 
M. Torri » . sans préciser la natio­
nalité des personnes interpellées. 

Cette annonce intervient quel­
ques heures a peine après les de­
clarations du president Francois 
Mitterrand concernant le refus 
d'un fonctionnaire iranien tra­
vaillant a l'ambassade de Tehe­
ran a Paris de repondre a la con­
vocation d'un juge français qui 
souhaite l'entendre sur une affai­
re terroriste 

M. Mitterrand avait indique 
que ce fonctionnaire. M. Vahid 
Gordji. était soupçonne d'avoir 
pris part. « a quel degré je n'en 
sais rien ». avait-il dit. à des acti­
vités terroristes et qu'il devait se 
conformer a la loi française. 

Lundi soir, le ministère fran­
çais des Affaires étrangères avait 
mis en cause l'Etat iranien dans 
l'attaque d'un navire civil fran­
çais dans le Golfe, le porte-con­
teneurs Vtlh d'Anvers, menaçant 
de « faire valoir tous ses droits a 
la suite de cette grave affaire » . 

notamment des compensations fi­
nancières. 

La France a decide d'envoyer 
sur place un navire de la marine 
nationale pour «accompagner» 
le bateau endommage sans pren­
dre pour le moment d'autres me­
sures. 

Entretemps, les Iraniens ont 
continue a s'en prendre vivement 
a la France concernant un inci­
dent qui avait oppose samedi der­
nier à l'aéroport de Genève un di­
plomate ira n icn à des douaniers 
français. 

Les Iraniens accusent les doua­
niers français d'avoir battu le di­
plomate et d'avoir saisi sur lui des 
documents confidentiels dont 
seulement une partie a ete ren­
due. 

Selon les autorites françaises, 
le diplomate. M. Mohsen Amin-
zaden accrédite a Paris, s'était 
« blesse tout seul » après avoir re­
fuse d'ouvrir son porte-docu­
ments. 

Le ministère français des Affai­
res étrangères, dans un communi­
que publie peu après l'annonce 
tic Kadio-1 eheran concernant M. 
Torri. a refuie les accusations ira­
niennes qui visent, selon Paris, a 
créer « artificiellement un pen­
dant au cas de M. Gordji à Paris » 
et a demande aux autorités ira­
niennes de respecter l'immunité 
de juridiction du diplomate fran­
çais conformément a la conven­
tion de Vienne. 

M. Gordji. considère comme le 
« numéro deux» de l'ambassade 
iranienne a Paris, n'avait qu'un 
passeport de fonction qui ne lui 
confère pas aux yeux des autori­
tes françaises le statut diplomati­
que. 

Teheran conteste cependant 
cette interpretation et considère 
que M. Gordji doit bénéficier de 
l'immunité diplomatique. 

La grève des métallurgistes noirs a été rapidement suspendue, pour éviter un affrontement avec le 
gouvernement. PHOTO MUTE» 

Le nouveau premier ministre sud-coréen 
s'engage à organiser des élections équitables 
Rculcr 

SEOUL 

H Le nouveau premier ministre 
sud-coreen Kim Chung-yul s'est 
engage hier à organiser cette an­
née des elections équitables pour 
désigner un successeur au prési­
dent Chun Doo Huan mais cer­
tains participants de la vie politi­
que sud-coreenne ne sont pas 
convaincus que le gouvernement 
de Kim puisse jouer un rôle im­
partial. 

Chun a procédé lundi a un im­
portant remaniement ministériel 
en nommant un nouveau premier 
ministre et en remplaçant les mi­
nistres qui appartenaient au Parti 
de la justice démocratique (P|D) 
au pouvoir afin que le gouverne­
ment donne a l'opinion publique 
une image de neutralité. 

Kim a declare a la presse que la 
Corée du Sud se trouvait a un 
« tournant historique », ajoutant 
qu'il ferait de son mieux « pour 
organiser des elections équitables 
et en faire un modèle dans notre 
histoire » . Il a precise qu'il avait 
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ordonne au gouvernement de 
rendre prioritaire la supervision 
de ces elections. 

Le Parti de la reunification dé­
mocratique (PRD). principal parti 
d'opposition, a néanmoins atta­
que Chun pour ne pas avoir for­
me un gouvernement impartial. 

« Il n'y a pas de personnalités 
neutres parmi les nouvelles per­
sonnes qui ont ete nommées » , a 
declare un porte-parole du PRD. 

Pour sa part, le quotidien a 
grand tirage Choaun llbo écrit en 
editorial « qu'en un mot, le rema­
niement du gouvernement du 
president Chun n'a pas répondu à 
l'attente populaire » . 

La nomination lundi d'un nou­
veau premier ministre et de huit 
autres ministres, intervient à la 
suite de l'engagement pris par 
Chun le 1er juillet dernier d'auto­
riser des elections au suffrage 

universel cette année dans le ca­
dre d'une série de reformes dé­
mocratiques elles-mêmes adop­
tées sous la pression de près de 
trois semaines de manifestations 
antigouvernementales. 

Pour sa part. Kim Young-sam. 
président du PRD. qui a propose 
lundi de soumettre a un referen­
dum national un projet de consti­
tution d'ici le 20 septembre, s'est 
déclaré deçu par le remaniement. 

« Si le pouvoir et l'opposition 
peuvent convenir d'une nouvelle 
constitution le mois prochain, 
nous (l'opposition) lancerons uni-
campagne pour reclamer un gou­
vernement intérimaire » . a-t-il in­
diqué. 

Ce gouvernement, compose de 
représentants du pouvoir et de 
l'opposition, se chargerait de su­
perviser les élections présidentiel­
les. 
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La grève des 
métallos noirs 
suspendue en 
Afrique du Sud 
AFP. UP! el Rculcr 

IOHANSESBURG 

• Le Syndicat national des métal­
lurgistes (Numsa), syndicat noir 
très militant dont plusieurs dizai­
nes de milliers de membres se 
sont mis en grève hier, a appelé 
ses adhérents à reprendre le tra­
vail des aujourd'hui afin d'éviter 
une épreuve de force avec le pou­
voir, qui a déclaré la grève illéga­
le. 

Dans un communique rendu 
public hier soir, le Numsa expli­
que qu'en poursuivant une grève 
considérée comme illégale par le 
gouvernement, les militants du 
Numsa se seraient exposés à « des 
licenciements et des arrestations 
massifs » ainsi qu'a des « poursui­
tes criminelles » . 

Le syndicat critique violem­
ment le ministre de la Main-
d'Oeuvre. Pietie du Plessis. qui 
avait signe le texte — publie hier 
matin dans une edition spéciale 
du tournai officiel — rendant la 
grève illégale. 

Le Numsa. qui maintient que la 
grève était parfaitement legale, 
envisage de contester la légalité 
de ce texte en justice, poursuit le 
communiqué. En attendant que 
cette question juridique soit réso­
lue, ajoute le Numsa. le syndicat, 
« comme preuve de sa bonne foi. 
appelle ses membres à reprendre 
le travail » . 

Le ministre s'est rendu coupa­
ble d'un « abus du pouvoir discré­
tionnaire qui lui est conféré » par 
la loi, affirme le syndical, qui ré­
clame sa démission. 

Plus de 60 000 ouvriers ont fait 
grève dans plus de 500 usines, se­
lon le Numsa. Pour sa part, le pa­
tronat estimait a 28 000 le nom­
bre des grévistes. Le conflit a 
pour origine l'impasse des négo­
ciations salariales. 

Les métallurgistes demandent 
une augmentation de salaire de 
$48 a $76 par semaine, une se­
maine de travail plus courte, des 
clauses de maternité et d'autres 
benefices marginaux. La partie 
patronale propose d'augmenter 
les salaires a $52 par semaine. 

Le Numsa a ete le seul des quin­
ze syndicats de métallurgistes a 
refuser les propositions patrona­
les. 

Reagan va 
s'expliquer 
sur l'Irangate 
après la fin 
des auditions 

Reulvr 

WASHINGTON 

• Le president Ronald Rea­
gan a déclaré hier qu'il s'ex­
pliquerait sur son attitude 
dans l'affaire de l'Irangate 
une fois que les auditions de 
témoins par les commis­
sions d'enquête du Congres 
auront pris fin. 

« Une campagne de désin­
formation menée par le 
gouvernement sandiniste a 
empêché le peuple 
américain de savoir une 
grande partie de la vérité à 
propos de ce qui se passe là-
bas » (au Nicaragua), a dé­
claré Reagan à la presse 
avant de se prononcer pour 
une aide accrue aux rebelles 
en lutte contre Managua. 

Refusant de s'exprimer 
sur le témoignage d'Oliver 
North, principal protago­
niste du scandale du détour­
nement, au profit des con­
tras anti-sandinistes, des 
fonds recueillis grâce aux 
ventes d'armes américaines 
à l'Iran, Reagan a déclaré : 
« |e ne vais pas parler de 
cela jusqu'à ce que les audi­
tions soient finies, et alors 
vous ne pourrez plus me fai­
re taire » . 

V ft 
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Paris : un défilé du 14 juillet sous le 
signe de la tradition et de la modernité 
Reuler 

Le defile militaire traditionnel du 14 juillet, sur les Champs-Elysées, a permis de montrer une unite 

de missiles supersoniques Pluton, porteurs de charges de 10 a 25 kilotonnes. PhOTOAP 

• Le défilé militaire du 14 juillet, sur les Champs-
Elysées, a été placé hier sous le double signe de la 
tradition et de la modernité, les cavaliers empana­
chés de la garde républicaine et les képis blancs de 
la légion côtoyant les derniers-nés de la technologie 
militaire française. 

Sous un soleil de plus en plus timide, de la Place 
de l'Étoile à la Concorde, des milliers de Parisiens 
et de touristes se pressaient derrière les barrières de 
sécurité pour admirer le défilé de 6 000 hommes, 
dont 3 700 à pied, de 650 véhicules, dont 200 blin­
des, d'une centaine d'avions et d'hélicoptères. 

Dans la tribune officielle, installée Place de la 
Concorde, le chef de l'État tchadien. Hissene Ha-
bré. en visite officielle de trois jours en France, etail 
assis à droite du président François Mitterrand. 
Équipées de materiel essentiellement français, les 
forces tchadiennes ont réussi au debut de l'année a 
chasser les Libyens de la majeure partie du Tchad. 

M. Mitterrand a d'ailleurs explique la presence 
de M. I Libre à ses cotes en affirmant que la France 

devait se rejouir des succès militaires remportes en 
mars dernier par le Tchad. 

Certaines voix s'étaient élevées contre la pre­
sence d'Ilabre, responsable de l'enlèvement, en 
1974. de l'ethnologue française Françoise Claustre, 
rendue à la France contre une rançon de 10 mil­
lions de francs. 

l'ar ailleurs, le président Mitterrand s'est livre 
plus tot a la télévision à un de ses exercices favoris 
— une variation sur le thème du rassemblement 
pour une « France qui gagne » — en condamnait) 
fermement les thèses de I extrême-droite et le flirt 
de certains membres de la majorité RPR-UDF avec 
elle. 

Il a aussi entretenu un doute sur son éventuelle 
candidature a l'élection presidenteille de 198b. 
Mais il ne s'est pas privé de poser des jalons et 
d'évoquer les thèmes sur lesquels il se battrait s'il 
était conduit a briguer un second mandai. 

Decide a ne pas laisser a « son » premier ministre 
conservateur, laïques Chirac, le monopole de la 
preparation de la France a l'ouverture du marche 
unique européen en 1992. Mitterrand a dresse une 
série de conditions nécessaires, selon lui. a la réussi 
te du pays. Au premier rang de celles-ci, il place 
« l'unité » des Français 

DÉPÊCHES ri 
TAIWAN 
Loi martiale levée 

• Le president taiwanais 
Chiang Ching-Kuo a annon­
ce hier que la loi martiale 
imposée 38 ans plus toi par 
son père, le general Chiang 
Kai-Shek, serait levee au­
jourd'hui. De plus, vingt-six 
lois, qui donnaient notam­
ment aux autorités militai­
res le droit de censurer la 
presse, de contrôler les 
douanes ei l'immigration 
oui été abrogées hier 

IRAN 

Defections d officiers 

• Vingt officiers uu anciens 
oficiers des Forces armées 
iraniennes, en grand uni­
forme, ont declare hier a 
Londres qu'ils rejoignaient 
l'Armée de liberation natio­
nale (ALN) des Moujaheddi-
nes. le principal mouve­
ment d'opposition au regi­
me de l'ayatollah 
Khomèiny. Les vingt offï-
ciers veulent « aider à abat­
tre l'un des regimes les plus 
répressifs et les plus réac­
tionnaires de l'histoire de 
l'Iran » 

URSS 
Remue-menage ukrainien 

• Le numéro un d'Ukraine 
Alexander Lyashkoa été dé­
mis de se>< fonctions en com­
pagnie d'au moins huit au­
tres hauts responsables. Ce 
changement de garde sem­
ble lie aux problèmes éco­
nomiques que connaît cette 
region d'LJKSS. M. Lyashko. 
age de 71 ans. a été rempla­
ce par le chef du Plan 
d'Ukraine, M. Vitaly Masol. 
Les raisons du remplace­
ment de M. Lyashko n'ont 
pa" été annoncées mais il 
semble que cela fasse partie 
de la restructuration écono­
mique entreprise par M 
Gorbatchev 

C0LFE 
Escortes US 

• Des responsables de l'ad­
ministration américaine 
ont fait savoir hier au Con­
gres que les 11 pétroliers 
koweïtiens qui arboreront 
le drapeau américain seront 
escortes dans le golfe Persi-
que par la marine améri­
caine a compter du 22 juil­
let. Il y aura un pétrolier es­
corte en juillet et trois au 
mois d'août. 

USA 
Clinton candidat 

• Dans une declaration sur­
prise, le gouverneur de l'Ar-
kausas. M. Bill Clinton, a 
annonce qu'il serait candi­
dat à l'investiture démocra­
te pour les prochaines élec­
tions pesidentielles. M. 
Clinton a liit connaître sa 
decision 24 heures axant la 
conférence de presse qu'il 
a\ait convoquée pour an­
noncer si oui ou non il se 
présentait. M. Clinton esi le 
septième candidat démocra­
te a avoir officiellement de­
cide de se presenter. 

PAYS BASOUE 
Attentat mortel 

• Deux gardes civils ont ete 
tues et au moins deux autres 
grièvement blesses hier ma­
tin dans un attentat contre 
une patrouille de la garde 
ci\ ile près de la localité 
d'Onate, dans la province 
basque du Guipuzcoa. Selon 
les premieres informations, 
une bombe aurait explose 
au passage du véhîcule des 
gardes civils. 

C-B.-MAROC 

Hassan en visite 

• Le roi Hassan II du M a roi 
a entame hir une visite 
d'Etat de trois jours en 
Grande-Bretagne, au mo­
ulent ou le gouvernement 
britannique semble décidé à 
reactiver ses efforts en vue 
de la convocation d'une 
conference internationale 
de paix sur le Proche-
Orient. La presence du sou­
verain a Londres corres­
pond avec celle du roi Hus­
sein de lordanie. 

PHILIPS REMBOURSEMENT 
A l'achat d'un téléviseur Philips 
avec télécommande Uniremote 

PNF612 stéréo, avec télécommande 
universelle Uni-remote 
• 178 canaux • télécommande universelle Uni­
remote a 33 b-p. • tube-image de 100* Dark-
Lite • filtre en peigne • balayage pro­
grammais • décodeur stereo intégré • 
entree-sortie audio-vidéo • prise pour 
casque d écoute • balayage à modulation 
de vitesse • 2 haut-parleurs de 2 po x 6 
po • 4 watts i canal • arrêt temporisé • 71 

cm(28po) 

959 $ SERVICE ET 
LIVRAISON 
GRATUITS 

TOSHIBA 

M4320 
VIDÉO 4 TÈTES 

> Télécommande à 
infra-rouge 

• Haute qualité 
• 12 mois de garantie 

VHS 

499* SERVICE ET 
LIVRAISON 
GRATUITS 

TOUMD 
•ACHAT MINIMUM DE 500* — *NE PAYEZ QUE LA TAXE DE VENTE — «SUJET A L'APPROBATION DU CREDIT 
•AUCUN INTÉRÊT SI PAYÉ EN ENTIER LE 12 SEPTEMBRE — 'SUR LA MARCHANDISE EN STOCK SEULEMENT. 

Prenez possession de votre marchandise au plus tard le 25 août 1987. 

INFORMEZ-VOUS DES AVANTAGES DE POSSÉDER LA CARTE BRAULT & MARTINEAU 

MONTREAL 
7930 est Sherbrooke 

i ( M é t r o Beauqrand) 

353 
Beauqrand) 

-7330 

L A V A L 
382. boul des 

Layreniides 

667-3210 

VILLE LASALLE 
i 130 

Dollarrl 

364^6110 

S T - L E O N A U D 
6875 est Jean Talon 

iPrès des Ga lènes d Anion) 

254-9455 

- , L O N G U E U I t r -
3^45. chemin Chambly 

(Coin Roberv3l) 

679-1260 
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Le Portugal à quatre jours des élections : une 
démocratie encore fragile mais moins vulnérable 
Agence rramcPrcw 

LISBONNE 

• Treize ans après la revolution des oeil­
lets, qui mit fin à 40 ans de dictature sala-
zariste, le Portugal est devenu une démo­
cratie encore fragile mais bien moins vul­
n e r a b l e , e s t imen t les obse rva t eu r s , à 
quatre jours des élections législatives du 
19 juillet. 

Le Portugal est encore en proie à de 
nombreuses difficultés économiques, so­
ciales et politiques. Trois millions de Por­
tugais (presque le quart de la population) 
travaillent à l'étranger. La dette extérieure 
de $lb.b millions est élevée pour un pays 
peu industrialisé. L'inflation dépasse en­
core les 10 p. cent. 

Néanmoins, le chemin parcouru depuis 
la revolution est immense. Les guerres co­
loniales, outre le sang de ses enfants, dé­
voraient 40 p. cent du budget du Portugal. 

Le pavs a mis en avril dernier un point 
final, et quelque peu symbolique, à son 
aventure coloniale de cinq siècles en ren­

dant (pour fin 1999) son enclave de Macao 
a la Chine. La défense du Portugal est plus 
que jamais tournée vers l'OTAN dont il 
est d'ailleurs un membre fondateur. 

L'armée a regagné ses casernes dans la 
discipline depuis belle lurette. Le lieute­
nant-colonel Otelo Saraiva de. Carvalho, 
stratège et héros du coup d'État du 25 
avril 1974, vient d'être condamne à 15 ans 
de prison pour « tentative de subversion 
des institutions démocratiques ». 

Et puis, et surtout, le Portugal a obtenu 
son entrée dans la CEE le 1er janvier 198b. 
Pour lui, cela sera bien plus qu'un simple 
avantage économique à venir. C'est un 
t r empl in pour une nouvel le des t i née , 
après une longue histoire outre-mer, loin 
de l'Europe. 

Mais la jeune démocratie portugaise 
souffre encore d 'une sérieuse instabilité 
pol i t ique: quinze gouvernements (cinq 
provisoires et dix constitutionnels) se sont 
succédés au cours des treize années écou­
lées. 

Pas un seul de ces gouvernements, tous 
tiraillés par une multitude de partis, n'a 

pu finir son mandat, en principe de quatre 
ans. 

Néanmoins, au fil des compétitions, les 
petites formations, pour la plupart d'ex-
trème gauche, ont été laminées et cinq 
principaux partis sont restés en lice: les 
social-démocrates (PSD) avec 29 p. cent 
des votes aux dernières élections d'octo­
bre 1985 (et qui furent chargés de former 
le gouvernement), le Parti socialiste (20 p. 
cent), le Farti rénovateur démocrat ique 
(PRD, 17 p. cent) de l'ex-président Ramal-
ho Eanes. le Parti communiste ( 1 5 p . cent) 
et les chrétiens-démocrates (CDS, 9 p. 
cent). 

La situation politique semblait pourtant 
s'être stabilisée avec l'entrée en fonction 
du gouvernement minoritaire de centre-
droit (PSD) du premier ministre Anibal 
Cavaco Silva. 

La popularité de cet homme de 4b ans 
allait grandissant, du moins dans une cou­
che de la population et il avait amorcé un 
incontestable succès sur le plan économi­
que et social, grâce notamment à une con­
joncture économique favorable. 

Le pays était même entre dans une « co­
habitation à la portugaise », le président 
élu n'étant autre que M. Mario Soarcs, ex-
premier ministre socialiste et ex-chef du 
PS. 

Mais une obscure motion de censure 
présentée par le PRD de M. Eanes — criti­
quant les rapports conflictuels avec le par­
lement, la manipulation de l ' information, 
etc. — reçut le soutien des socialistes et 
des communistes et le gouvernement fut 
renversé le 28 avril dernier. 

Le PS exigea alors un gouvernement de 
coalition majoritaire qu'il aurait pu for­
mer avec le PRD. Mais M. Soares, esti­
mant qu'aucune véritable solution concrè­
te de rechange ne lui ayant été présentée, 
dissolvait l'Assemblée et convoquait les 
élections du 19 juillet. C'était, estiment les 
observateurs, un risque personnel non né­
gligeable: si les élections ne dégagent pas 
une majorité plus nette dans un sens ou 
l 'autre, M. Soarcs pourrait avoir à faire ap­
pel à un gouvernement de coalition, chose 
qu'il avait, justement, voulu éviter. 

UREGM 

EST MAINTEN 

Le programme de location GM. 
C'est tout nouveau et c'est super! 

Voici la façon intelligente de prendre 
le départ au volant de la voiture, de la 
camionnette ou de la fourgonnette neuve 
GM de vos rêves...dès maintenant! 

Rien de plus simple! Vous n'avez 
qu'à remplir la demande de client 
privilégié ci-contre...c'est vite fait! 

Pas besoin de débourser un gros 
montant de votre poche. Pas besoin de 
faire un gros emprunt à la banque. 

Le programme de location GM vous 
en offre plus pour votre argent avec des 
taux et conditions de location des plus 
avantageux. Vous pouvez ainsi réduire le 
montant Je votre versement mensuel en 
ne payant que pour l'utilisation de la 
voiture, plutôt que de payer le prix 
d'achat. 

Que vous rêviez de partir au volant 
d'une Chevrolet Beretta ou d'une Pontiac 
Bonneville, vous pourriez l'équiper de 
toutes les options qui feront votre 
bonheur tout en respectant votre budget. 

C'est une occasion à ne pas 
manquer! Faites votre demande de client 
privilégié dès maintenant. Passez ensuite 
chez un concessionnaire GM. Vous 
pourriez partir bientôt au volant de la 
voiture de vos rêves grâce au nouveau 
programme de location GM. 
C'est le point de départ! • 
Rencontrez le spécialiste de la location 
chez un concessionnaire GM. 

GAGfifê 
LE POINT DE DEPART. 
Chevrolet • Oldsmobile • Pontiac • Buick • 
Cadillac •Camions Chevrolet et GMQ 

Faites votre demande de client 
privilégié aujourd'hui même. 

PROGRAMME DE LOCATION GM. DEMANDE DE CLIENT PRIVILEGIE. 

N O M D l f A M I L L L t ' H L N O M S N O D A S S U R A N C E S O C I A l t D A T E DE. N A I S S A N C E N O DE 1 ! L E i ' H Û N t 

-
M O I S J O U R A N R E S I D E N C E 

A D R E S S E ACTUELLE. N O Et RUE V I L L E PROVINCE CODE POSTAL «APPARTEMENT D E P U I S C O M B I E N 

D ' A N N E E S 9 

ANS 

PROPRIETAIRE OU N O M ET A D R E S S E D U DETENTEUR D E L'HYPOTHEQUE OU D U PROPRIE TAIRE 

LOCATAIRE _ 

VALEUR PAIEMENT M E N S U E L 
M A R C H A N D E S I DU LOYER: $ . 
PROPRIETAIRE MONTANT 
i 0 HYPOTHÈQUE. S 

A L ' R E S S E RESIDENTIELLE 
PRECEDENTE S I M O I N S DE 
OEUX A N S A L A D R E S S E ACTUELLE 

N O ET RUE C O D E POSTAL 

E M P L O Y E P A R A D R E S S E PROVINCE CODE POSTAL 

POSTE D A N S 
LA COMPAGNIE 

PENDANT 
C O M B I E N 
D A N N E E S 

N O D U TÉLÉPHONE AU 
TRAVAIL 

A N N E E S 
D ' A S S O l l x î i U N 

REVENU 
PAR M O I S ' J 

E M P I O Y E U R PRECEDENT 
S I M O I N S DE DEUX A N S 
A L 'EMPLOI CI I IAUT: 

A D R E S S E VILLE PROVINCE C O D E P U S IAI POSTE DETENU 

V O U S N 'ETES PAS TENU!E l D E R E V E L E R L E S P E N S I O N S AL IMENTAIRES. S O U T I E N D ' E N F A N I i S i OU P E N S I O N DE SEPARATION. S I V O U S NE D E S I R U P A S . Q U E L L E S SOIENT 
C O N S I D E R E E S C O M M E B A S E POUR CCTTE OBLIGATION DE LOCATION 

AUTRE GENRE DE R E V E N U SOURCE MONTANT M E N S U E L 
S 

COMPTE P E R S O N N E L N O M DL LA BANOLH 
DE C H E Q U E S 

A D R E S S E VILLE PROVINCE CODE POSTAI NO Of COMPTE DE C H E Q U E S 

A U T R E S RE LATIONS N O M DE LA BANQUE 
B A N C A I R E S . 

A D R E S S E VILLI PROVINCE CODE PO-.TAL DECRIRE 
RELATION 

ACTIF I E R M E DATES 

COMPAGNIE DE OUI L l D L R N I E R N O M 
VEHICULE A ETE LOUE _ 
OU FINANCE _ 

A D R E S S E VILLI PROVINCE C O D E POSTAI FRAIS M E N S U E L S 
_ COMPTE ACTIF 

J _ COMPTE F E R M E 

OBLIGATIONS FftH V E R S E M E N T S 

1 

A D R E S S E MONTANT FINANCE 

J 

FttlEMENT M E N S U E L 

S 

SOLDE DU OU DATE PAYE 

C A R T E S DE CREDIT 

_ N O D E M A S T E R C A R D . 

N O D E VISA 

S O L D E D U 

. 1 

. S 

S O L D E DU 

N O A M E R I C A N E X P R E S S . 

_ A U T R E S ' N O M M E R ! 

N O M ET A D R E S S E D E R E F E R E N C E S P E R S O N N E L L E S I P E R S O N N E S NE RESIDANT PAS AVEC V O U S l 

PARENT L IEN DE PARENTE 
A D R E S S E 

P E R S O N N E L L E 
A D R E S S E 

N O M B R E D A N N E E S C O N N U i E ) 

I! CERTIFIE QUE L E S R E N S E I G N E ME NTS D O N N E S Cl HAUT SONT C O M P L E T S ET V E R I D I Q U E S G E N E R A I M O T O R S ACCEPTANCE C O R P O R A T I O N D U CANADA. LIMITEE EST 
AUTORISEE A INVESTIGUER M O N CREDIT ET M O N HISTORIQUE D ' E M P L O I ET A I R A N S M E i i R E L L S R E N S E I G N E M E N T S S U R S O N E X P E R I E N C E OL CREDIT AVEC M O I 

L 

SIGNATURE DU REQUERANT i LOCATAIRE | DATI 19 

N O DE P E R M I S Dl CONDUIRE A D R I S S f OU 11 VEHICULE SE HA R E M I S E ( S I AUTRE QUE L A D R E S S E ACTUELLEl 
N O El RUE VILLE 

COMTE CODE POSTAI 

POSTEZ À: LA LOCATION GM. 7450 Boul. Les Galeries d'Anjou, bureau 280. Montréal. Québec, HIM 3M3 B 

I 
J 

Deng prédit 
des 
changements 
Rcutcr 

PÉKIN 

• Le n u m é r o un c h i n o i s 
Deng Xiaoping a prédit hier 
lors de ses entretiens avec le 
chancelier ouest-allemand 
Helmut Kohi que des chan­
gements de taille intervien­
draient dans les instances 
dirigeantes de son pays, a 
déclaré un responsable de 
Bonn. 

« En tant qu'ami, je tiens 
à vous dire, chancelier, que 
des changemen t s majeurs 
interviendront au sein du 
personnel », a déclare Deng, 
se lon le p o r t e - p a r o l e du 
g o u v e r n e m e n t ouest-al le­
mand. Friedhelm Ost, qui 
assistait aux entretiens. 

Dans les milieux diploma­
tiques, on estime que Deng 
fait allusion à un remanie­
ment majeur des instances 
d i r igean tes ch ino i ses qui 
in terv iendra i t au congres 
du Parti communiste chi­
nois en octobre. 

Un pas vers 
le dégel 
URSS-Israël 
Rcutcr et AFP 

Il RUSALLM 

• La première délégation soviéti­
que à se rendre en Israel depuis 
vingt ans, arrivée dimanche, s'est 
entretenu pendant 40 minutes, 
hier, avec des responsables israé­
liens. 

Les entretiens avec des spécia­
listes des questions consulaires et 
de propriétés n'ont porté que sur 
les aspects protocolaires de la vi­
site, qui pourrait durer trois mois, 
ont indiqué des porte-parole du 
ministère israélien des Affaires 
étrangères. 

Les huit membres de la déléga­
tion, dirigée par Yevgeni Anti-
pov, numéro deux de la section 
consulaire au ministère soviéti­
que des Affaires étrangères, ont 
aussi eu de î'refs entretiens lundi 
avec des responsables de l'Eglise 
orthodoxe russe. 

Haïti : 
élections le 
29 novembre 
Agence f ronce-Presse 

PORT-AU-PRINCE 

• Le Conseil électoral provisoire 
(CEP) a rendu public hier a Port-
au-Prince un décret fixant l'orga­
nisation du processus electoral 
haïtien et la date des prochaines 
élections présidentielles, prévues 
pour le 29 novembre prochain. 

Ce décret en 129 articles preci­
se d 'une manière solennelle le ca­
r a c t è r e i n d é p e n d a n t du CEP. 
jouissant de l 'autonomie adminis­
trative et érigé en « tribunal élec­
toral suprême » dont la juridic­
tion s'étend sur tout le pays. 

AVIS LÉGAUX 
APPEL D'OFFRES 
SOUMISSIONS 

CORRECTION 
Veuillez prendre note du changement 
suivant dans notre cahier «inspiration 
décor mode» inséré dans LA PRESSE 
du 15|uillet 1987: 

A la première page: le prix courant au­
rait du se lire 99$ chacun et le prix de 
vente 79$ chacun. 

Toutes nos excuses pour ce 
contretemps. 

aie 

CORRECTIONS 
Veuillez prendre note des corrections 
suivantes a apporter au cahier Solde 
Foyer (6-2) publie par la Baie le 1 S mil­
let 1987. 
Page 6. Articles 1 et 2. non disponi­
bles. Remplaces par deux modèles 
semblables. 
Page 10. Unité murale Goldcrest. délai 
Page 16 (milieu). Article 2 Bain non 
compris. 
Page 17. Glacière 54 L. non disponible 
Page 21. Article 3. délai. 
Page 24. Grille-pain/tour Beaumark. 
non disponible. Grille-pain deux tran­
ches Windemere. délai. 
Page 28. Retrigérateur, modèle 34560. 
non disponible. 
Page 29. Cuisinière, modèle 17670, 
non disponible. 
Page 30. Radio-réveil Sony. Modèle en 
magasin, different de la photo. 

La Bate regrette 
les inconvénients causes. 

Suit* des Avis légaux 
•n pages 

A9 ,# 13,C5, E7,E8 
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O N O A À LONGUEUIL 

TAUX DE FINANCEMENT DISPONIBLE À PARTIR DE 
Cette offre prend 

fin le 31 juillet 1917 

- • Si admissible au crédit 

Société de transport 
delà Communauté urbaine 

de Montréal 

AVIS 

C.A. 87-143 

Conformément aux exigences du 2e alinéa de l'article 291.18 de la 
Loi sur la Communauté urbaine de Montréal (L.R.Q., Chapitre C-
37-2), ci-aprés décrit le texte intégral de la résolution adoptée par 
le Conseil d'administration de la Société de transport de la Com­
munauté urbaine de Montréal à son assemblée ordinaire publique 
du 4 juin 1987. 

MODIFICATIONS DE PARCOURS 
LIGNE 2G4 — CARDINAL 
LIGNE 205 — GOUIN 
LIGNE 214 — DES SOURCES 
(RAPPORT —87-21) 

Vu le rapport no 87-21 du directeur général — Ser­
vices à la clientèle 

ET CONSIDÉRANT 

la recommandation de la Présidente-directrice géné­
rale 

PROPOSÉ par monsieur Robert Perreault 
APPUYÉ par monsieur Michel Hamelin 
ET UNANIMEMENT 

Il est 

d'approuver les modifications de parcours des li­
gnes 204 — CARDINAL, 205 — GOUIN et 214 — 
DES SOURCES, notamment: 

RESOLU 

LIGNE 204 — CARDINAL 

MODIFICATION: 

Direction est: via sud Saint-Louis, est Surrey, sud Pine Beach et 
est Cardinal pour reprendre le trajet régulier. 

Direction ouest: via ouest Cardinal, nord Pine Beach, ouest Surrey 
et nord Saint-Louis pour reprendre le trajet régulier. 

NOUVEAU TRAJET: 
Direction est: via est Brunswick, sud Saint-Jean, est Hymus. sud 

Delmar, ouest Braebrook, sud Broadview, est Done-
gani / Cardinal, nord Nep:ur;3, est Parkfield, sud 
Saint-Louis, est Surrey, sud Pine Beach, est Cardi­
nal, nord chemin cB». est / sud chemin de l'Aéro­
gare, sud Centre commercial Dorval; 

Terminus est: Centre commercial Dorval. 
Direction ouest: via nord / ouest chemin de l'Aérogare, sud chemin 

«B», ouest Cardinal, nora Pine Beach, ouest Surrey, 
nord Saint-Louis, ouest Parkfield, sud Neptune, 
ouest Cardinal / Donegani. nord Broadview, est 
Braebrook. nord Delmar. ouest Hymus, nord Saint-
Jean, est Labrosse. sud Revcon, ouest Brunswick, 
sud Centre commercial Fairview; 

Terminus ouest: Centre commercial Fairview. 

LIGNE 205 — GOUIN 

MODIFICATION 

Direction est: via est Gouin, nord Fredmir. ouest Monk, nord Ver­
sailles, est Brook et nord Perron pour reprendre le 
trajet régulier. 

Direction ouest: via sud Perron, ouest Brook, sud Versailles.est 
Monk, sud Fredmir et ouest Gouin pour reprendre le 
trajet régulier. 

NOUVEAU TRAJET 

Direction est via est Brunswick, nord Saint-Jean, ouest Devon / 
Montford, nord Somerset, est Shakespeare, nord 
Graham, ouest / nord King, ouest Maurice, nord Rol­
land, est Labelle, nord Saint-Pierre, est Pierrefonds, 
nord Rene-Émard. est Gouin, nord Fredmir. ouest 
Monk, nord Versailles, est Brook, nord Perron, est 
Pavillon, sud Des Sources, est Gouin. sud Centre 
commercial: 

Terminus est: Centre commercial et 4e Avenue sud. 
Direction ouest: via sud Centre commercial, ouest 4e Avenue sud / 

Gouin, nord Des Sources, ouest Pavillon, sud Per­
ron, ouest Brook sud Versailles, est Monk, sud 
Fredmir, ouest Gouin, sud René-Émard, ouest Pier­
refonds. sud Saint-Pierre, ouest Labelle. sud Rol­
land, est Maurice, sud'est King, sud Graham, ouest 
Shakespeare, sud Somerset, est Montford ' Devon, 
sud Saint-Jean, ouest Brunswick, sud Centre com­
mercial Fiarview; 

Terminus ouest; Centre commercial Fairview. 

LIGNE 214 — DES SOURCES: 

MODIFICATIONS 

1. DANS LA VILLE DE DOLLARD-DES-ORMEAUX 

Direction est: via sud Des Sources, est De Salaberry. sud Davi-
heure de pointe gnon, ouest Brunswick et sud des Sources pour re-
du matin prendre le trajet régulier. 

Direction ouest: via nord Des Sources, est Brunswick, nord Davi-
heures de gnon, ouest De Salaberry et nord Des Sources pour 
pointe du soir reprendre le trajet régulier. 

2. DANS LA VILLE DE SAINT-LAURENT 
Direction est: via est chemin de la Côte-de-Liesse. ouest voie de 

service Autoroute 40, nord Alexis-Ninon et est Du 
Collège pour reprendre le trajet régulier. 

Direction ouest: via ouest Du Collège, sud Alexis-Nihon et ouest voie 
de service Autoroute 40 pour reprendre le trajet ré­
gulier. 

NOUVEAU TRAJET 

Terminus est: station de métro Du Collège. 

Terminus ouest: Anselme-Lavigne et René-Émard. 

HEURES DE POINTE DU MATIN 
Direction est: via ouest Anselme-Lavigne, nord Saint-Jean, est 

Pierrefonds, sud Fredmir, est Anselme-Lavigne, sud 
Des Sources, est De Salaberry, sud Davignon. 
ouest Brunswick, sud Des Sources, est Hymus / 
voie d'accès Autoroute 40 / Autoroute 40. sud voie 
d'accès Cavendish, sud / est Cavendish, nord Dal-
ton, est chemin de la Côte-de-Liesse, ouest voie de 
service Autoroute 40. nord Alexis-Nihon, est Du Col­
lege, sud Decarie. est Cartier, sud Ouimet. 

Direction ouest: via sud Ouimet, ouest Saint-Louis, nord Dècarie, 
ouest Du Collège, sud Alexis-Nihon, ouest voie de 
service Autoroute 40/voie d'accès Hymus/Hymus, 
nord Des Sources, ouest Anselme-Lavigne, nord 
Fredmir, ouest Pierrefonds, sud René-Émard, ouest 
Anselme-Lavigne, 

HEURES DE POINTE DU SOIR 
Direction est: via ouest Anselme-Lavigne, nord Saint-Jean, est 

Pierrefonds, sud Fredmir, est Anselme-Lavigne, sud 
Des Sources, est Hymus /voie d'accès Autouroute 
40/Autoroute 40, sud voie d'accès Cavendish, sud/ 
est Cavendish, nord Dalton, est chemin de la Côte-
de-Liesse, ouest voie de service Autoroute 40, nord 
Alexis-Nihon, est Du Collège , sud Décarie, est Car­
tier, sud Ouimet. 

Direction ouest: via sud Ouimet. ouest Saint-Louis, nord Dècarie. 
ouest Du Collège, sud Alexis-Nihon, ouest voie de 
service Autoroute 40 /voie d'accès Hymus/Hymus, 
nord des Sources, est Brunswick, nord Davignon, 
ouest [ e Salaberry, nord Des Sources, ouest An-
selme-Laviane. nord Fredmir. ouest Pierrefonds. 
sud Renè-Êmard, ouest Anselme-Lavigne. 

HEURES HORS-P JINTE 
Direction est: via ouest Anselme-Lavigne. nord Saint-Jean, est 

Pierrefonds, sud Fredmir, est Anselme-Lavigne. sud 
Des Sources, est Hymus / voie d'accès Autoroute 
40 Autoroute 40, sud voie d'accès Cavendish, sud/ 
est Cavendish, nord C alton, est chemin de la Côte-
de-Liesse, ouest voie de service Autoroute 40, nord 
Alexis-Nihon, est Du Collège, sud Décarie, et Car­
tier, sud Ouimet. 

Direction ouest: via sud Ouimet, ouest Saint-Louis, nord Dècarie, 
ouest Du Collège, sud Alexis-Nihon, ouest voie de 
service Autoroute 40 /voie d'accès Hymus /Hymus, 
nord Des Sources, ouest Anselme-Lavigne, nord 
Fredmir, ouest Pierrefonds, sud René-Emard, ouest 
Anselme-Lavigne. 
ET 
que lesdits changements prennent effet à compter 
de la prise de service du 24 août 1987. 

Assistant-secrétaire  
Geraid Biais 

MX VERCHÈRES 
AUTO INC. 

3551,chemin Chambly Ç̂ 0«̂ °| | Q 

Suite des Avis légaux en pages A 9, A 12, C 5, E 7, E 8 

S LE GRENIER 
Centre-ville, 8e étage 

LIQUIDATION ESTIVALE 
VÊTEMENTS PRÊT-À-PORTER 

POUR HOMMES, DAMES ET ENFANTS 

RABAIS 
SURPRIX f 
COURANT ET 
PRIX RÉDUIT 

V 

CHOIX VARIÉ DE VÊTEMENTS Y COMPRIS DES 
MARQUES RÉPUTÉES COMME: EMANUELLE, 

GENERRA, UNION BAY, HEET, ESPRIT, SANTA 
CRUZ, NIC, SNUGABYE, RUFFNIKS ET CRICKET, 

LA GARANTIE SIMPSON: Satisfaction 
garantie ou argent remis. 

'4 

MONTRÉAL 
TOUT EST DANS LE STYLE 

Monde* vous» du magasin Simp&on lo p*ui Dféfl de chez vous CeniieviHe 284-4231 • l.tuvow 697-4670 • Afljpu 
3b3 3300* Lo.ai 587 1b40 et Si B-uno 461-2211. Heures d'ouverture au centre ville: Du lundi au mercredi 10 h d IB ti 
Jeudi et vendredi - 10 h ,i ?1 h Samedi - 9 h a 17 h Heures d'ouverture des magasina succursales: Du lurvji au mercredi 
9 h 3 0 a I f lh Jeudiol vendredi 9 h 30a 21 h Samedi - 9 h a 17h 
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Ottawa consacrera $ 4 millions au Centre canadien d'architecture 

• Q u a n d le Cen t re canadien 
d'architecture ouvrira ses portes 
au grand public et aux spécialis-
les, au debut de I989, le gouver­
nement federal aura contribue 
pour $4 millions à la construc­
tion et a l'aménagement de ses 
nouveaux locaux du boulevard 
Dorchester. 

La ministre des Communica­
tions. Mme Rora MacDonald. re­
mettait d'ailleurs hier à la prési­
dente du Cen t re , l 'archi tecte 

montréalaise Phyllis Lambert, un 
cheque de S 1 mill ion et demi, le 
deuxième et plus .important ver­
sement de la subvention. En tout 
et pour tout, fonds publics et pri­
ves inclus, la facture du nouveau 
quartier general du Centre s'élève 
a $ 30 millions. 

A l'occasion de la remise de 
fonds, les journalistes ont été in­
vités à être les premiers visiteurs 
des lieux et a se faire une idée de 
l'endroit une fois les travaux ter­
mines. 

Le Centre canadien d'architec­

ture est bien intégré a la ville à 
plusieurs points de vue. Tou t 
d'abord, il présente aux Montréa­
lais un visage qu'ils connaissent 
bien : ses murs sont de pierre gri­
se, comme on en trouve dans plu­
sieurs bâtiments a travers la ville. 

Le Centre devrait ensuite conti­
nuer une nouve l l e t r ad i t i on 
montréalaise. O n nous promet 
qu'il recevra bon nombre d'expo­
sitions internationales. Peut-être 
six ou huit par année. 

Point de vue style, il se situe a 
mi-chemin entre l'ancien c. le 

nouveau. Deux ailes modernes 
entourent la maison Shaughncs-
sy. demeure de l'un des fonda­
teurs du Canadien Pacific, qui a 
été rénovée pour les besoins de la 
cause. Trois sous-sol abritent les 
services de conservation et de col­
lection. La direction, un musée et 
des galeries se trouvent aux éta­
ges supérieurs. 

Entre 100 et 130 personnes se­
ront employées par le Centre qui 
a pour objectif principal l'étude 
et la p romot ion de « l'art de 
l'architecture». 

Le Holiday Inn de Ste-Foy. 
Québec est devenu Jffî 
l'hôtel le Chateaubriand 

Noire nouveau nom décrit mieux 
la qualité de votre séjour chez 

nous... toujours plein de surprises 
agréables! 

* Twil fl« 68 S p.» mut .n «igimi Mi wndtodu saflwritl 
M tftmjncfifî lusqu'u IS K i o t o NU? uo. i quitw 
p x u m t i n » rturtm v * w m Aioon** t» i Raou giilinli 
poui k l (noms de 1? in» Pour riwtwlliofts vMifc; 
commuai è OuébK If I4WIGS3 4901 I M I M l 31676 
ou -.tii"'".' votir H J H . ' n> vtyigr 

hôwl wCI\«eauNilan?> 
3275. rue Hactutagi STI FOY nUFBEC 

SMS tHAIS 

"1-800-463-5241 
T>lf< 031 3 1 6 » 

A VOTRE IMAGE... 
Des fragrances envoûtantes et des 
produits de beauté éblouissants vous 
attendent aux rayons des 
cosmétiques et fragrances chez 
Simpson. 8 , 5 0 À 2 4 0 $ 

CHOIX DE 2 PRIMES 
AVEC ACHAT 

TOUT EST DANS LE STYLE 
VENEZ VISITER NOTRE CENTRE D'AUBAINES MODE "LE GRENIER" SIMPSON CENTRE-VILLE 8* ETAGE 

Rendez-vous au magasin Simpson le plus près de chez-vous: Centre-ville 284-4231 • Pairview 697-4870 • Anjou 353-3300 • Laval 647-1540 
et St Bru no 461-2211. Heure* d'ouverture au centre-ville: Du lundi au mercredi - lOhà I8h Jeudi et vendredi - I0hà?lh Samedi -9b à I7h 
Heures d'ouverture des magasin» succursale»: Du lundi au mercredi - 9h30 à I8h Jeudi et vendredi - 9h30 à 2lh Samedi - 9h à 17h 

A 1 


